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ET DOCUMENTS OFFICIELS.

r)EPARTEMENT DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE.

lu à Son. Honneur le LIEUTENANT-
I NEUR, par un ordre en conseil en date

DÉPARTEMENT DE L'iNSTRUCTION PUBLIQUE.

Il a plu A Son Honneur le LIEUTENANT-
GOUVERNEUR par ordre en conseil, en date du
19 juin dernier :

Nommer le Révd J Smith et le Dr William
Maguire, membres du bureau des examinateurs
catholiques siégeant à New-Garlisle, dans le com-
té de Bonaventure, en remplacement de T. D.
Gauvreau, Acuyer, et. du Révd P. J. Fortier, qui
ont cessé de résider à une listance convenable du
(lit bureau pour continuer d'en faire partie.

ßriger en municipalité-scolaire sous le nom de
municipalité scolaire du village de Richelieu,"

dans le comté de Rouville, tout le territoire in-
corporé sous le nom de village Richelieu, moins
toutefois les terrains de Joseph Rainville, Arthur
Choquette. Charles Martel, :Joseph Choquette et
Edmond Lareau, ces dits terraint désignés sous
les numéros 92 et 93, partie sud-ouest 94, autre
partie balanee de 94 et 97, du cadastre officiel du
village Richelieu, auquel territoire se trouve
joints et annexés. du côté sud, les propriétaires
suivants de la paroisse de N.-D. de Bonsecours,
savoir : François Saurette, Paul Naloléon Vi-
geant, Jean-Baptiste Bousquet, William Mack,
Louis Meunier, Charles Servais, étant les Nos. 1,
2, 3, 7, 8, 9, il, du dit cadastre, Elzéar Daigneau,
Damase Varieur et Joseph St-Pierre, dont les
terrains forment partie du No. 3 du dit cadastre.

Annexer pour les fins scolaires à la paroisse de
Sainte-Anastasie de Nelson, dans le comté de Ré-
gantic, les 9e et 10e rangs du canton de Nelson,
qui y sont déjà annexés pour les fins civiles par
l'actc 45 Vict, ch. 43.

DÉPARTEMENT LE L'INsTRUCTION PUBLIQUE.

22 juin 1883.
Avis de demande d'érection et de délimitation de

municipalité scolairé, etc., en vertu de la 5e
sec., Vic , ch. 6.

n dernier (1883), de nommer M. Benoit
.commissaire d'écoles pour la municipa- Briger en municipalité scolaire la paroisse de
ire de Saint-Placide, dans le cointé des Sainte-Philomène de Fortierville, dans le comté
intagnes, en remplacement de M. Ophné de Lotbinière, avec les mômes limites qui lui sont
L'.Oury, dont; la nomination a été révo- assignées dans la proclamation du Lieutenant-

Gouverneur, en date du 1er mai 1882.
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DÉPARTEMENT DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE.

Auis de demande d'érection, délimitation, etc.,
de municipalité scolaire en vertu de la 5e
section de la 41 Victoria, chap. 6.

Eriger en municipalité scolaire toute la ban-
lieue de la paroisse Notre-Dame de Québec, ren-
fermée dans les limites qui divisent la dite ban-
lieue de la cité de Québec, des paroisses et muni-
cipalités de Saint-Sauveur, Sainte-Foye et Saint-
Colomb de Sillery, et la détacher de la dite pa-
roisse de Saint-Colomb de Sillery, pour les fins
scolaires.

DÉPARTEMENT DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE.

Avis de demande d'érection, délimitation, etc., de
municipalité, scolaire, en vertu de la 5e sec.,
41 Vic., ch. 6.

Annexer (pour les fins scolaires) à la paroisse
du 'Sacré Cour de Jésus," comté de Beauce,
certains lots de " Saint-Pierre de Broughton,"
dans le même comté, suivant la proclamation en
date du dix-neuf février dernier (1883).

DÉPARTEMENT DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE.

Avis de demande d'érection, délimitation, etc.,
de municipalité scolaire en vertu de la 5tme
section, 41 Vict., chap. 6.

Distraire de la muniipalité scolaire de " Anse
à Valeau " cette partie de terriboire qui s'étend à
l'est, à compter de la propriété Thomas Savage,
inclusivement; et à l'ouest à celle de Nicolas
Tapp, aussi inclusivement, formant une étendue
de quatre milles environ de front sur deux milles
de profondeur, pour être nommée " Municipalité
de Petit Cap," dans le comté de Gaspé.

DÉPARTEMENT DE L'INSTRU«TION PUBLIQUE.

12 juillet 1883.
Il a plu au LIEUTENANT-GOUVERNEUR

enî conseil de nommer Lampson Paul Robins,
écuyer, L. L. D., principal et professeur ordinaire
de l'Ecole Normale McGill, en remplacement de
William Henry Hicks, écuyer, qui a résigné avec
le titre de principal émérite et professeur asso-
cié.

DÉPARTEMENT DE L'INSTRRCTION PUBLIQUE.

Il a plu à Son Honneur le LIEUTENFNT-
GOUVERNEUR, par un ordre en conseil en date
du 5 juillet dernier (1883), de modifier l'ordre en
conseil No. 81, du 19 mars 1877, concernant la
division du canton d'Aylwin, dans le conité d'Ot-
tawa, en deux municipilés scolaires distinctes,
en omettant les mots ' cinquième rang, et les
trente-sept premiers lots du sixième, peptième et.
huitième rangs," et en y substituant les mots
,«cinquième, sixième, septième et huitième
rangs."

DÉPARTEMENT DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE'

Il a plu à Son Honneur le L1EUTENA4
GOUVERNEUR, par un ordre en conseil en i
du 9 de juillet dernier, (1883ý, d'ériger en mtn
palité scolaire, sous le nom de " Sainte-Phil0o
ne de Fortierville," dans le comté de Lotbinlèie
la paroisse de ce nom, telle qu'érigée civileoiI
par proclamation du ier mai 1882.

DiPARTEMENT DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE*

Il a plu à Son Honneur le LIEUTENAN1'
GOUVERNEUR par un ordre en conseil en
du 9 juillet <ernier, (1883), d'annexer à la 10
cipalité scolaire de " Buckland," dans le c(0 il
de Bellechasse, toute la partie du " Canton 08
loux" qui a été annexée à la paroisse de NO 46
Dame Auxillatrice de Buckland, par l'acte.«
Vict., chap. 40, intitulé : " Acte pour ériger c

1
jè

lement la paroisse de Notre-Dame Auxiliatrice
Buckland, dans le comté de Bellechasse."

Diplômes octroyés par l'Ecole Norolwe
Laval.

ANNÉE SCOLAIRE 1882-83.

Elèves-instituteurs.

POUR ÉCOLE ACADÉMIQUE : MM. ThOO.
Savary, Gtillaume Maltais, Thoa
Tremblay, Alphonse Caron, OniSn0

Simard, Arsène Tremblay, Ulric Paq
POUR )COLE MODÈLE . MM. AÅphoe

Vallée, Germain Laberge, Louis
Zoël Dubeau, Octave Delisle, OnésiPfjto
Lemay, Amable Mercier, François
sard, Joseph Dutil, Joseph LemaY
nest Debel, George Gagnon, Olivier
pauier, Philippe Hardy, Toussai"L
mard.

POUR ÉCOLE ÉLÉMENTAIRE MM .
Alfred Simard, Adolphe Parrot,
bert Tremblay, Théophile Sylvain, ,j,
ne Gagnon, Remi Pagé, François cie
gny de la Chevrotière, Louis SaVair
Heriri Simard, Alfred Felteau, AUt
Marcoux, Herménégilde Plante, JO"
Lavigne, Delphis Côté.

Elèves-institutrices. e
POUR ÉCOLE MODÈLE : Melles Ad 6

Germain, Wilhelmine Michau d
Biron, Aimée Beaudet, Délima a
Arthémise Cloutier, Maria LarOc éfr
Zélia Fiset, Rose-Aimée Labonte, A a
ne Leclerc, Christine Arsenan it, CéI
Hudon, Lucie Naud Virginie e,
Florestine Bérubé, Malvin% ROc" fe
Joséphine Mailhiot, Arthémise de Vare
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Mies, Rosalle Giguère, Arzélie Cloutier,
Pnse Côté, Mary-Jane Levey, Arabella
liberté, Marie Dutil, Athénaise Na-

Idean, Marie Poitras.
. OU ÉCOLE ÉLÉMENTAIRE :Melles Adélia

gchard, Lai-ra Talbot, Marie Lebel,
LIr MrRline Houde, Johanna Williarns,

CIla jemay, Elodie Noël, Evelirie
e , Maria Marquis, Malvina Beau-

~,o Osphine Galarneau, Célestine
L9dbout, Octavie St-Laurent, Paméla
4jevesque Célina Ouellet Julie Couillard,

~.c ionne, Mathilda Gîroux, Louisa
1tindsaY, Mathilde Routhier, Eniélie
L0 eare> Georgina Petigrew, Léda Marti-

:7ýlPloIIes octroyés par l'Ecole Normale
Jacques Cartier,

ANNÉE SCý)ILA1RE 1882-83.
COtEa A CADÉMIQUE :MM. Théophile

La Ire, Hormisdas Bergeron, Josephi
1eflarche, Napoléon Lavoie, Narcisse

rlrault, Edmond Page..
1 ýCOL]Z MODÈLE :MM. Charles Eugène

asOdilon Poli uin, Alphée Trépa-

ANapoléon Bellis le, Louis Dorais,
UsCzAlexandre Bieos

-Alfred Côté et Rodrigue Gravel
'laant pas l'àge voulu par la loi, n'ont

Dn obtenir de diplôme.
ýè eCOLE ELÉMEKTAIRE. - MM. Armand

'MinVillQ Avila Masson, Victor Dubuc.

H. A. VERREA&UPtfG.e

Principal de l'Ecole Normale
Jacques-Cartier.

Aux,,Instituteurs.

Xant-sezièe Coférncede
'Con, Îaiondes nstiuters d lacir-

£arir1Ption de l'Ecole Normale Jacques-
_q91 aura lieu jeudi, le 30 courant, aà

ausoir, et se continuera le lende-

à9.30 h. delavant-midi, *au lieu,

rjees euxquestions suivantes sieront'

lié. sti u'ie dns8 une munidipa-
de6 comparer toutès les éco1és,,en

ka, l'" 4atdans cette comparaison, tous
élvsde caqule école f

c2o. Les Congrès pédagogiques peuvent-
ils offrir quelques avantages au point de
vue de l'éducation?

ILeur opportunité étant admise, à
qîuelle époque de l'année devrait-on les
fixer ?

Par ordre,
D. BOUDRIASq, Secrétaire.

Liste des degrés et diplômes donnés à
l'Université Laval. à la fin de l'année
académique 1882-83.

Docteur en droit. - L'honorable jugre
Adolphe Basile Routhier, L. D.

Docteurs en mnédecine. -MM. le prof.
Edwin Turcot, Alfred Pinault, Ephremn
Lessard, Salluste Roy, Arthur DeBtois,
Charles Henri Simard, Théophile Paré,
Emile Sylvain, section de Québec ; MM.
André Samuel Brien, Arthur Joseph
Evariste Cormier, Frank Devlin, Fran-
çois-Xavier Gagnier, Jérôme David Gau-
Lhier Joseph Octave Goyette, Arthur
Joyal, Joseph Leroux, Avila Romuald
Lemire Marsolais, section de Montréal.

'Docteurs ès Lettres.-M. le Dr Josephi
Charles Tachié, MM. les abbés Louis
Edouard Bois et Cyprien Tanguay.

Licenciés en théologie. - MM. Patrick
Sarsfield O'Ryan, Lachlan Macpherson.

.Licenciés en droit .- MM. Gilbert Miville
Deehesne, Ernest Chouinard , Arthur
Ernest Mountain, Adolphe Dionne,
Alphonse Bam i*pýJuebe Belleau, sec-
tion do QuÔh*; K AlexauRdre Jedoin,
section de Montréal.

Licoci&d' en M.édecine.-MM. Emile Si
re is, Edmond l3oalanger, Clis. Eusèbe
Leêmieux, Geo. William, Lachaine Joli-
coeur, Edmond Perron, section de Qué-
bec ; MMI. Edmond Bastien, Féliu Gusta-
ve. Lafontaine, Jds., Wilfrid Provost, sec-
tion de Montréal.

Mfaitre ès arts.-Rév M. Cléophas Ga-
gnon, du séminaire de Québec ; Révds
MM. Louis Richard, Raymond Caisse,
Téles»phore Laflèche, du séminaire des
Trois-Rivières.

Ëîabhelier -en théologie.-M. J«os. Marie
'AVphonse Genest.

Bachelier en dr-oit' -"MM. Chas. Isale
Labrie, Alp honse Stauislas Garneau,
Louis Rodolphe Roy, Joseph Daniel Pla.
mondon, Chs. Franç~ois Roy, Rodolphe
Alfred Drapeau, Pierre Aintoine Bidéga-
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ré, Amédée Joseph Chenest Beaubien,
Ednmond 1,orLie, section de Québec ; MM.
Joseph Octave Pelland, Jos. Thomas Ri-
;'ard Loranger, Chartes de Lanaudière,
Etienne Chs. Patrice Guy, Pierre Joseph
Solyme Poulin, section de Montréal.

Bacheliers en nédecine.-MMv. Etienne
Gosselin, Sifroy Dumont, Frédéric Sta-
.. islas Caron, Louis François Lepage,
Pierre Monat, Michel Henîri Brophy,
Jean Baptiste Octave Léon Noël, section
de Québec ; M. Arthur Joyal, section de
Mon tréal.

Bacheliers ès a-t .- MM. Rosario Moris-
sette, Nazaiie Olivier, Joseph Clovis
Arsenault, Patrick Dunkin, dit séminai-
re de Québec ; MM.. Jos, Levasseur,
Louis Bacon, Lucien Gauvreau, du collè-
ge de Sainte-Aune ; MM. Pierre Marchil-
don, François Boulay, du séminaire des
Trois-Rivières ; MM. Dorotée Fournier,
Louis Joseph Octave Sirois, Jean-Baptiste
Bélanger, Jean-Baptiste Ruest, du sémi-
naire de Rimouski.

Bacheliers ès lettres.-MM. Edouard Le-
tendre, Louis Albert Ranvoysé Rous-
seau, du séminaire de Qiîébec ; M. Hora-
ce Erni.st Choquette, dii séminaire de
Saint-Hyacinthe ;MM. Wilfrid Larose,
Auguste Rocher, du collège de l'Assomp
t 011.

Bacheliers ès sciences. - Télesphore Si-
mard, Jos. Adélard Alfred Castongnay,
Fi s. Joseph Langlais, F. X. Alfred Roy,
Jos. Ulric East, du séminaire de Québec;
M. Honoré Garceau, du séminaire des
Trois-Rivières ; M. Antoine tangis, du
séminaire de Rimouski.

Prix Morin.-I er prix, 2e année, MM.
Pierre Mouat, Léon Noël, ex oequo ; 2e
prix, 2e année,' MM. Louis François Le-
page, Eugène Larue, ex xrquo.

1er prix, 4e année, M. Théophie Paré
2e prix, 4e année, M. Henri Simard.

Prix Sewell;-M. Henri Simard.
Prix Tessier.-ler prix, M. Gilbert Mi-

ville Dechesne ; ?e prix, M. Adolphe
Dionne.

Médailles. - Médaille d'or, M. Gilbert
Miville Dechesfle; médaille d'argenL,,M.
Arthur Ernest Mountain..

Distribution solennelle des prix à 1'190ol0
Modèle Jacques-Cartier (Maitrise it
Pierre), Mardi, le 26 Juin 1883.

TROISIÈME DIVISION (1>

SixiîÈME DEoRIÉ.-DEuxIimE PARTIE-

pri:

Pri:

Pri.

Pri:

Pri:

Pri

pri:

Pri:

'c

Lecture française.
Albert Langevin

Lecture anglaise.
Arthur Duclos

.;Irithnélitie.
Sylva Monette

Vocabulaire anglais.
'c Arthur Duclos

Lerons (le choses.
'c Thomnas Côté

Ecrit ure.
îc Sylva Monette

loions d'Histoire Sainte à l'aide (le table'OUlf
'c Thomas Côté

Bienséance.
x Sylva Monette

SIXIÈME DEGRÉ.-PREMIÈRE PART10-

1 er prix
2e do

ler prix
2e do

1er prix
2e do

ter prix
2e do

ter prir
2e do

ler paix
2e do

Notions
1er prix
'2e do

1er prix
2e do

Lecture française.
Télesphore Larocque
Dollard Robert

Lecture anglaise
Joseph Poitras
Ovide Martineau

Arithmétique.
Télesphoro Larocque
.Joseph Poliras

Vocabulaire anglais.
Raoul Duclos
Octave Prud'homme

Lecons de choses.
Norbert Ai-pin
Telesphore Larocque.

Ecriture.
Raoul Duclos
Octave Prud'homme

d'ilistoire Sainte à l'aide de tableOg"5

Raout Duclos
Telesphore Larocque

Bienséance.
Norbert Arpin
Raoul Duclos

CINQuiÈmE DEGRÉ.-DEuxiimE.A'l*
Lecture française.

1er prix C~harles- Beaudoin
2e àdo.N1ýEdmond Favreau

CI)L.A ourde l'oole Modèlee o dpcetoi
prn@ i o ennent chacune si o Desou

plua Idaentaire.,

- e
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Lecture anglaise.
ter prix Arthur Hétu

2edo Emile Lanctût

A;ilthélitie.
l'Ir prix Théophane Bertrand2e do Albert Chartrand

1 er prix
20 do0

V'ocabaire anglais.
Emile Lanctôt
Arthur Hetu

Lecons (le choses.
Ier prix Albert 'Chartrand

2edo Arthur leétu

Ecril ure.
ler prix E Imond Mathtarin2 e do0 Wilfrid Gibeau

Géograph ie.
ler Prix Charles Beaudoin2e do Albert Chartrand
Noltions (i h1istoire Sainte à l'aide (le tableaux.

Dr oi Théophane Bertrand2 do Albert Chartrand

Bienséance.1er prix Arthur Hétu2ej do Emile Lanctôt

CIQI~EDEGRÉ.-PREMIÈRE PARTIE.
Lecture française.

er prix Ovila Ledoux
28 do Aldéric Portier

Lecture an glaise.
le prix Ovila Ledoux~8do Alcibiade Provost

le Arithmétique.
le Prix A Idéric Portier2e do Alcibiade Provost

le lVocabulaire anglais.
SPrix Ovila Ledoux
'~do Eniile Picotte

Leçons de choses.
l"Prix Arthur Commiréd'a Homer Laroche

1e Pri NapoléonPrvs
e o Arthur Commiré

trprix ArhrGéographie.
do rtu Commirédo Théophile Valiquette

X0iln d'Histoire Sainte à l'aide de tableaux.
2prix Ovila Ledoux

do Arthur Commiré
Bienséance.

1 prix Edgard David
20do Joseph Prévost

q'rIJR1lM DEGrtÉ.-TRoisikMEi PARTIE.

1 er Pr. Lecture française,
de Edmond L'Heureux

«Victor Hétu

Lecture anglaise.
1 er prix Edmond L'Heureux
2e do Wilfrid Pâquette

Epellation française.
1er prix Edmond L'H-eureux
'2e do Arthur Desroches

Epellation an glaise.
ler prix Edmond L'Heureux
2e do Valmard Ménard

Arithmétique.
1 P'r prix Cyprien Desautels

2c do Edmond L'Heureux
Calcul mental.

ter prix Cyprien Desautels
2e do Valmard Ménard

Focabulaire angtais.
ter prix Edmond L*Heureux
2e do WValter Dev-oy

Leçons de choses.
1 er prix Edmond L'Heureux
2e do Arthur Desroches

Ecriture.'
ter prix Victor Hétu
2e do Edmond L'Heureux

Géographie.
1er prix Victor Hétu
2e do Edmond L'Heureux

Notions d'Histoire Sainte à l'aide de tableaux.
1 er prix Edmond L'Ileureux
'2e do Victor Ilétu

Bienséance.
ler prix L4ger Portugais
.e do Edmond L'Heureux

QUATRiîÈmE DEGR É.-DEuxiÊM E PARTIE.
Lecture frnçaise.

ter prix Lactance Monette
2)e do Aimé Picotte.

Lecture anglaise.
ter prix Lactance Monette
2e do Alfred LebSeuf

Epellat ion francaise.
ter prix Lactanco Monette
2e do Aimé Picotte

Epellation anglaise.
ler prix Tactance Monette
2e do Aimé Picotte

Arithmétique.
1 er prix Lactance Monette
2e do Alfred Charbonneau

Calcul mental.
ter prix Aimé Picotte
2e do LacLance Monette

Vocabulaire anglais.
ter prix Lactance MOnettO
2e do Avila Gérin

Leçons de choses.
ter prix Arthur Gaboury
2e do Alexandre Duclos

222 9



230 JOURNAL DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE.

Ecril urc.
1er prix Azarie Piche
2e do Aimé Picotte

Géogrophie,
ter prix Georges Pepin
2e do Lactance MonetLeý

Notionls d'ijisloire Sain/e à l'aide (le tableaux.
1er prix Alexandre Duclos
ý2e do F. X. Mathieu

Bienséance.
ter pri-x Lactance M.%onette3
2e do F. X. Mathieu

QUAýTR1IÈME DEGRÉ.-PREMIÈRE PARTIE.

Led ure franra ise.
1 or pri x .Napoléon Grignon
2eo do Georges Dupont

Lecivre anglaise.
1 orprix Ovila Leclerc
2e do Georges Dupont

Epedlation franraise.
1er prix Napoléon Grignon
'2 do0 Eudor Létourneaux

Epellat ion anglaise.

lez prix Ovila Leclerc
2o do Budor Létourneaux

Arithimétique.
1 er prix Geôrges Dupont
'2e do F. X. Moreau

Calcul mnental.
ler prix 'Eudor Tétourneaux
20 do Ovila Leclerc

Vocabulaire anglaise.
ter prix Ovila Leclerc
2e do Bgudor LUtourneaux

Locons de choses.
ler prix Albert àrise1ýj
le do Napolo ir

1er prix Gew St. Âmotr
2e do Georgee Dupnt

Géographie.
1er prix Jean Guerard
2e do Napotéon Grignon

ifotions d'Histoire Sainte à l'aide de lableaus.
ter prix Napoléon Grignon
2e do Georges Dupont

Bienséance.
1ier prix Georges Dupont
2e do Jean Guérard

TRtoisiÈ&i DEGRÉ.

Lecture franeaise.
lier prix Arthur Charbonneau
2e do Joseph Desautels

Lecture anglaise.
ter prixc Hercule Lamontage
2e do Louis Daigle

Epellation française.
1er prix Arthur Charbonneau
2e do Joseph Desartels

Epellalion anglaise'.
ter prix Arthur Charbonneau
2e do Hercule Lamontagne

Arithiniétiq uc.
ter prix Arthur Charbonneau
2e do Victor Cartier

Calcul inental.
-r prix Arthur Charbonneau

'e do0 E!zf,.ar Charland
Vocabulaire anglais.

ter prix Arthui, Charbouneau
U~ do Louis Daif-le

lierons die choses.
ter prix L uiis D,.srosiers
2-e do Ad-'dard Benoit

Ecrit iwe.
ter prix Arthur Charbonneau
«-e do Alélard sýenoit

Géograpieo.
ter prix Arthur Chxarbonneau
'2e d o Adélaril Benoit

Iistoire Sain/c.
ter prix Arthur Charbonneau
2o do Louis [)aigle

Bienséance.
1er prix Alfred Larocque
2e do Victor Cartier

PREMIER DEGRÉ.

Lecture francaise-
ter prix Albert Laflamrue
2e do Philias Arcand

Led ure anglaise.
ter pr-x Albert Laflamme
2e do J. B. Angers

Epellation francaise.
ter prix Albert L'afiamme
2e do Arthur Marino

EpdlUalion anglaise.
ter prix J. B. Angers
2e do Albert Laflamme

Arithmétique.
1 er prix Albert Laflamrne
2e do Raoul Angers

Calcul mental.
lfor prix Joseph Bourbonniè.re
2e do Albert Laflamme

1er drix
2e do

Voeabulaire anglais.
J. B. Angers
Emnmanuel Pelosse

Leçons de choses.
l1or prix Philias Arcand
26 do Abner Ri.ce

Langue irançaise.
ter prix AlbertL Jaffamine
2e do Arthur Marino'
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ler prIl Philias Acn
2 do Enanuel Pelosse

ler Prix J. B Géographie.20 do .Angers
do lbert Laflamrne

Hrx ihstoire Sainte.
2e dûori Arthur Marino

J. B3. Angers
1er* Bienséance.

2 "Prix Albert La'.ammeedo Rlodolphe Angers

DEUXIÈME DIVISION.

CiNQuibME DEGRtÉ.

lcr Lecture française.
12rPrix Joseph Monettefdo Edouard Montbriand

le" rix I -Lecture anglaise.
2e o ' 1 oseMercier

Wilfrid McDonald

1Iprx Epellation française.
2e dri Joseph Monette

doMoïse NI ercier

ler Epeikit ion anglaise.2e P'l Joseph Monette
S Antoine Grignon

1er Prx Arithmétique.
4, Pri Joseph Monette

do Wilfrid McDonald%

11 ri Calcul mental.
2e drix 1$Ymphorien Goyette

OAntoine Grignon
ler l'oca4>,dair-e anglais.
4 Prix Joseph Monette

do Antoine Grignon

ter prix i Leçwîs (le choses.
e JOSePl Monette

doAntoine Grignon

ter Ecriluire.
ri1 Ilornisolas LaflammedoLéon Goutu

Langue française.2ePrix U
do* Joseph Monott

Antoine Grignon

Ir Prx 'J Langue anglaise.
2do OsP Monett

Antoine0 Grignon
Il r Géographiie.
2edox -Joseph Monette

Edouard Montbriand
I0r pi Dessin à main lçvée.

'F dox Antoine Grignon
Joseph Monette

l0t prix Histoire Sainte.
do Joseph Monette

Antoine Grignon

Histoire du Canada.
ter prix Joseph Monette
2e do Edouard Montbriand

Bienséance
ter prix Ovila Lépine
2e do Antoine Grignon

TOUTES LES CLASSES RÉUNIES.

Bonne conduite.
1 er prix Antoine Grignon
2e do Alfred Charbonneau
3c do Napoléon Prévost
4e do Joseph Prévost
5e do Joseph Monette

Chant.-Ire Classe.
Prix Joseph Lamoureux

Chiant .- 2iè?ee Classe, 8iêmie subdiiis îun.
Prix Albert Chartrand.

Chant .- 2 ième C'lasse, 7ième -subdivision.
Prix Emile Lanctôt

Chtant .- 2 ièime Classe, 6i urne subdivision.
Prix Aldéric Fortier

Chlant .- 2ième Classe, 5 ièine subdivision.
Prix Edouard Rodier

Chant .- 2ième Classe, 4ième subdivision.
Prix Valmard Ménard

Chant.-2 iême Classe, 3 iére subdivision.
Prix Philias Arcand

Chtant. - 2ièrne Classe, 2ième subdivision.
Prix Joseph Lagacé

Chant .- 2ième Classe, 1 ière subdivision.
Prix Alfred Larocque

£'hant.-3ième Classe.
Prix Albert Laflamaie

Chant .- J iène Classe.
1 er prix Hormisdas Laflanune
2e do Joseph Munett»

R{eligion.-lIre Classe.
Prix Victor Hétu

Religion.-2ième Classe.
Prix Arthur Leblanc

Religion.-3irne Classe.
1 er prix Arthur Desroches
2e do Albert Cliartrani

ieigion.-4ième Classe.
Prix Azarie Piché

Religion.-5iè)ne Classe.
Prix Rodrigue Desjardins

Religion.-6ième Classe.
1er prix Alfred Cbarbonneau
2e do Napoléon Grignon

Religion.-7iè'te Classe.
1er prix Edmond Mathurin
2e do Antoine Ghartrand

Religion.- 8ième Classe,
1er prix Alfred Larocque
2e do Alexandre Duclos
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Religion.-9ième Classe.
Prix Alexandre Bergeron

Religion.-1Oième Classe.
ter prix Albert Laflamme
2e do Edouard Montbriand

Religion.- 1 ièime Classe.
ler prix Antoine Grignon
2e do Joseph Monette
.3e do Hormisdas Laflamme

PRIX D'ACCESSITS.
(Pas moins de cinq)
Lbon Coutu
Louis Renaud
Raoul Angers
Alfred Lebœuf
F. X. Mathieu
Jean Guérard
Wilfrid Lespérance
Arthur Gaboury
Louis Desrosiers
Sylva Monette
symphorien Goyette
Léger Portugais
Alfred Larocque
Wilfrid McDonal i
Cyprien Desautels
Arthur Marino
Ferdinand Lamoureux
Philias Arcand
Valmard Mnard
Aimé Picotte
J. B. Augers
Georges Dupont
Edouard Montbriand
Hormisdas Laflamme
Arthur Charbonneau
Antoine Grignon.

Distribution des Prix à
Jacques-Cartier, jeudi,

l'Ecole Normale
28 Juin, 1883,

(La date de la distribution et de la col-
lation des diplômes à l'Ecole Normale
•Jacques-Carlier ayant été avancée, la
séance, présidée par l'hon. M. Ouïmet,
eut, pour ainsi dire, un caractère privé.
L'auditoire ne se composait que d'un
certain nombre de parents, et d'amis de
l'institution. Il y eut quelques morceaux
de chant, et les élèves de l'Ecole Modèle
représentèrent avec beaucoup de talent
une jolie petite comédie intitulée " Pan-
talon."

A la fin de la séance, M. le Surinten-
dant félicita ceux des élèves qui, à la
suite d'un sévère examen, sortirent vic-
torieux de l'épreuve, et purent mériter
un diplôme. 11 leur parla de la responsa-
bilité qu'assume l'instituteur en se char-

geant de la direction d'une école, et leur
donna des avis sages et pratiques po-
se guider daus la carrière qu'ils vont
embrasser. Entre autres conseils que M-
le Surintendant a bien voulu adresser
aux nouveaux gradués, l'obéissance a
l'autorité légitimement constituée est
celui sur lequel il a le plus insisté. AI-
jourd'hui, le mépris de l'autorité semble
être à l'ordre du jour ; on s'attaque auX
réputations les plus solidement établies ;
les personnes les plus respectables, occU-
pant les premières positions dans l'échel-
le sociale, de même que les plus hautes
dignités dans la hiérarchie ecclésiastique,
ne sont pas à l'abri de l'injure et de la
calomnie. C'est à l'instituteur de réagir
contre ce triste état de choses ; c'est à lo1
qu'incombe, dans une large mesure,le
devoir impérieux d'inculquer à la 1o-
velle génération des principes d'ordre,
de soumission et de respect.)

PRIX DU PRINCE DE GALLES
Louis P. Bérard.

PRIX DE L'HON. SURINTENDANT
(Application et conduite irréprochable)

Hormisdas Bergeron.

QUATRIÈME ANNÉE.
Excellence-ter prix ; Napoléon Lavoie,

2d do Théophile Allaire ;
ter accessit: Hormisdas Bergeron?
21 do Edmond Pagé.

Instruction ieligieuse--Ier prix : Joseph Lamarber
21 prix : Napoléon Lavoie ;
ter accessit : Edmend Pagé,
2(1 do Hormisdas Bergeron.

Prononcialion franfaise-ler prix : Ilorils
Bergeron,
2d pr.x : Théophile Allaire;
1er acc: Napoléon Lavoie,
2d do Narcisse Perrault

Langue francaise-1er prix : HormisdasBgérgerol'
2d prix : Joseph Lamarche;
ter acc Théophile Allaire,
2d do Edmond Pagé.

Langue anglaise-ter prix : Joseph Lamarclle,
2d prix: Théophile Allaire;
1er acc : Napoléon Lavoie,
2d do Eugène Tassé.

Langue laline-ter prix : Théophile Allaire,
2d prix : Napoléon Lavoie;
1er acc: Odilon Poliquin,
2d do Edmond Pagé.

Principes de lillérature-I r pr : Joseph Lamar
2d prix: Théophile Allaire;
1er ace : Edmond Pagé,
2d do Hormisdas Bergeron. .gi,

Histoire de la litérature-Ir pr : Odilon POliq
2d prix : Napoléon Lavoie;
ter acc : Théophile Allaire,
2d do ex zquo : Josepti Lafar

Edmond Pagé.
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X12hlnaiques-ier prix :Théophile Allaire,
2d prix : Napoléon Lavciie:
1er acc :Edmond Pagé,
2(l do Narcisse Perrault.

Geo)graje-le prix :Joseph L'marcheý,
2d1 prix Odilon Poliquin;
1er acc Napoléon Lavoie,
2d do Alphée Trépanier.

8ciences pli siques-ler prix :Napoléon Lavele,
2d prix Hormisdas Bergeron
1er accc Edmond Pagb,
2d dIo T'héophile Allaire.

lAe-e prix : Nareisse Perrault,
'2d prix :Joseph Lamarche
ter acc Théophile Allaire.
2éar 9d do Napoléon Lavoie

Pedgigj-, 0 prix, ex Squo :Théophile Allaire,
llormisdas Bergeron,

2d prix E EImond Page;
1 er ace :Napoléon Lavo je,
2dl do Narcisse Perrault.

TROISIÈME ANNÉF.
ý4ce>llence..1er prix : Louis Phi lippe BoSrart,

2(1 prix Louis D)orais;
1 er acc Rodrigue Gravel,
2d do Alexandre Brisebois.

Instruction religieuse-ler prix : Louis Dorais,
2d prix Louis P. Bé rard;
1er acc : Mezandre Brisebois,
2d, do Alfred Côté.

Prononciation francaise-1r pr: Rodrigue Gravel,
2d prix, ex éequo -Louis P. Bècrard,
Alexandre Brisebois
ter acc :Louis Dorais,

L 2d do Zotique Pouparl.
rf9L ranrcaisc-tur Ir, ex xquo : Louis Dorais,

Rodrigue Gravel,
21l prix :Louis P. Bérard
1er ace Angus Gaza,

Lq 2(1 do François X. Beausoleil.
flngue onglaice.- 1lrpr, ex âxquo :Louis P. Bérard,

Rodrigue Grave],
21 prix :Louis Dorais
1er ac: Angus Gaza,
2d (Io Alexandre Brisebois.

IlCifes grec ques-ler p)rix : Rodrigue Gravel,
2d prix :Louis P. Bérard;
1er acc : Uranrois X, Beausoleil,

pri 2d do Louis Dorais.
rs>, exercices dle style-Prix : Louis Dorais,
isti Ace : Rodrigue Gravel.

Jhtire du Canada et des Etats-t Uis-
1 er prix : Rodrigue Gravel
2Žd prix :Louis P. Bérard;
t er ace Louis Dorais,

iiii 2d do FrançQis X. B3eausoleil.
LSore de Franee-l er prix : Rodrigue Gravel,

2d prlx Louis Dorais ;
1er ac ; Louis P. Bérard,
2d do Armand Pominville.

t4gbe:er prix :Louis P. Bérard,
241 grix Louis Dorais;
1er ace Alexandre Rrisebois,

Go,4 2d do Rodrigue Gravel.
ýfre-ler prix:- Louis P. Bérard,

2d prix :Louis Dorais;
ter ace: Alexandre Briseboicz,
2d do ex oequo : Alfred Côté,

F. X. Beausoleil.

Pédagogie-ler prix :Angus Caza,
2d do Avila Masson
1er ace : Louis Dorais,
2d do Louis P. Béraril.

DE-uxiIE ANN,ÉE.
Excellence-Prix : Ephrem Gravel,

Aoc - Arthur Lanotôt.
Instruction religieuse-Prix : Arthnr Lanctôt,

Aoc : Ephrem Gravel.
Prononciation francaise-Prix : Arthur Lanctôt,

Aoc : Ephirem Gravel.
Langue franraise-Prix, exî xquo Arthur Lanctôt,

Ephrem Gravel;
Aoc : Victor Dubuc.

Langue anglaise-Prix . Arthur Lanctôt,
Ace Georges Clarke.

Racines latines et grecques-Pi' : Ephrem Gravel,
Aoc : Arthur Lanctôt.

fHistoire dlu Canada et des Etats-Unis-
Prix : E1 )hrem Gravel.

Géographie-Prix : Ephrem Gravel.
Ace Arthur Lanctôt.

Arithmétique et Tenue des Livres-
Prix :Arthur Lanctôt,
Ace ' Victor Dubuc.

Agriculture-Prix : Arthur Lanctôt,
Aoc : Victor Dubue.

Pédagogie-Prix : Ephremn Gravel,
Ac : ex xquo : Victor Dubuc,
Georges Clarke.

PRtEMIÈRE, ANN-ÉE.

(Classe préparatoire.)
Excllence-Ir pr : ex Squo :Ilormisdas Cliarron

Arthur Descarries,
2d prix : Rodolphe Madlore
1 er ac Urgel Boucher,
2d do Jules Grave],
3e dIo Arthur Picard.

Instruction 'religieuse-ler pr : Arthur Descarries,
2,1 prix H lormisdas Charron
1er ac Urgel Bouclier,
2d do Roïlphe Madore,
3o do Joseph Hi'bert.

Prononriation fr-an(-aise- I r pr : Arthur Descarries,
2d prix :hodlphe Madore;
1fer acc f lormisdas Charron,
21l do UJrgel Boucher,
3e do Davi Pelliptier.

Langue francaise-ter prix : Arthur l)escarries,
2à prix H lormisdas Charron
1er aoc Lorenzo Létourneau,
2(1 do Joseph Hébert,
3a do Rodolphe Madore.

Prononciat ion anglaise-ler pr :Davidi Pelletier,
2d p ix Rodolphe Madore
1er ace Urgel Boucher,
2d do Arthur Descarries,
3e do Hlormisdas Charron.

Langue anglaise-ter prix :Urgel Boucher
2,1 prix :Hormisdas Charron;
1 er aoc :Arthur Descarries,
2d do Arthur Picard,
3e do Jules Gravel.

Lecture dlu Latin- 1er prix : Arthur Descarries,
2dl prix, ex axquo : Urgel Boucher,

Rodolphe Madore;
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ter acc Arthur Picard,
2(l do Emery Brosseau,
3e do Hormisdas Charron

Preiniers exercices de style -1er prix : Art h ir Picard,
2d Prix :Arthur Descarries;
1 er acc : lormjisd as Charron,
2d do Emery Brosseau,
3e do Sam Guérin.

Ilistoire Sainle-ler prix : Rodolphe Madore,
2d prix :Hormisdas Charron;
ter acc Arthur Descarries,
2d do Stanislas Charron,
3e do Urgel Boucher.

&eographie-ler prix :Arthur Descarries,
2d prix: Hormisdas Charron;
1er acc R Eodolphe Madore,
2d do Arthur Picard,
3e do Lorenzo Létourneau.

Cartôigraplie-ler prix : Odéric Brauli,
2d prix: Lorenzo Létourneau
1er ac: Arthur Descarries;
2d do Jean B. Bondy,
3e do Hormisdas Charron.

Ecrit ure- 1er prix :Arsène Dupuis,
'2d prix: Arthur Picard
1 er acc : Jean B. Bondy,

2(l do Odério Brault,
3e do Hormisdas Charron.

Dessîn-Ier prix : Hormisdas Charron,.
2d prix Urgel Boucher;
1 ér acce Arthur Picard,
Qd do ex a'quo : Raphaël Dupuis.

Rodolphe Madore,
3e do Arsène Dupuis.

Aritlhi mtiq rie- 1er prix : IHormisdas Charron,
2d prix -Stanislas Caron;
1r ace - Urgel Boucher,
2d do Arthur Descarries,
3e do Raphaël Dupuis.

hfistoire Nat urell-Ier prix : ArLhur Descai es,
2d prix: Hlormisdas Charron;
1er ace - Rodolphe Madore,
2d (Io Joseph Moreau,
3e do Jules Gravel.

.lgriculture-ler pr, ex~ &,quo : Arthur Descarries,
Hormisdas Charron,

2dl prix : Rodolphe Madore;
1 er acc: Stanislas Caron,
2d do ex Y' uo : Hlormnisdas Douchier,

Jules G"ravel.

CLASSES RÉUNIES.

musique vocale.
Classes des Monileurs-Théophile Allaire,

Edmond Pagé,
Hiormisdas Brisebois,
Joseph Lamarche.

2c Classe-Pi ix Hlormisdas Bergeron,
Ace: Louis Dorais.

31, Classe-Prix :Rodrigue Gravel,
Acc Louis P. bérard.4c Casse-Prix :Arthur Lanctôt,
Ace Victor Duhuc.

5e Classe-Prix :François X. Beausoleil,
Acc: Eugène Tassé.6c Classe-Prix :Arthur Descarries,
Ac: Hormisdas Boucher.

7e Classe-Prix :Alphée Trépanier,
Ace Rodolphe Madore.

8e Classe-ler prix : Hlormisdas Charron,
2d do Sam Guérin.

Plain-Chant.
Ire DiLision-Théoprile Allaire,

Hormisdas Bergeron,
Alexandre Brisebois.

2de Division -Hormis;las Boucher,
Arthur Descarries.

ACADÉMIE COMMERCIALE
LIQUE.

clÂTIIO

Le mercredi, 27 juin dernier, avait lieiu
dans la grande salle académique de 1$9
cole du Plateau la proclamation et la
distribution des prix aux élèves de l'Aca-
démie et à ceux de l'Ecole polyteCb'
nique.

La séance fut'ouverte par la 3e sonate
de Clementi, solo de piano exécuté ave0

goûLpar M. Jos. Sauîcier.
L~e choeur de l'Académie fit ensuite

entendre "lLe jour de Triomphe," Par
Pouruy, puis M. le Principal, U.' E Ar-
chambault, s'adressant à l'assemblée,
les remarques suivantes :

"lSi les épreuves sont la rosée qui fait
grandir les chrétiens et leurs oeuvres,
réjouissons-nous, nous avons été partir-U'
lièrement favorisés sous ce rapport PeOI
dant la présente année.

il Laissons decôîé celles qui nous SOIt
personnelles pour ne nous occuper q1UO
de celles qui ont affligé nos zélés collabO'
rateurs. Notre digne Directeur, et 1'011
de nos dévoués professeurs ont été fraP
pés dans leurs affections les pius chères'
L'ange de la mort a déposé trois CO è1
ronnes dans la famille de M. Derners, e
deux dans celle de M. Brunet. La mnort
a aussi moissonné parmi nos élèves
prémière victime a été le fils aîné de
l)emers, la seconde,-celui de M. GagiOfil
la troisième, l'enfant de M. le Dr llarki"
et la quatrième, celui de M. Dufllay'
Nous offrons à toutes ces familles éP'10

rées nos plus cordiales condoléances.
"lAjoutez à cela la dure nécessité qui

a forcé MM. les Commissaires à fernler
deux de nos meilleures écoles, à renvoyer
de leur emploi qnatorze bons piof.s-50.~
et à supprimer les prix que nos élèves
ont si justement mérités.

t" Et vous nous pardonnerez, je le.Spèrel
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d'avoir supprimé la séance littéraire qui,
. epuis l'ouverture de cette école, a tou-
Jours couronné les travaux de l'année.
Les Pièces étaient choisies, les élèves
etaient à l'œuvre ; mais lorsque le deuil
est venu s'ajouter aux épreuves, nous
avons jugé convenable de ne faire au-
cune réjouissance pour cette année. Et
'aaltres et élèves ont généreusement fait
e sacrifice du travail accompli, pour la

Préparation de cette séance.
' Je viens de vous annoncer, Mesdameset Messieurs, que, pour des motifs qu'ils

regrettent autant que vous, MM. les
o missaires ont supprimé les prix cette

année ; voilà pourquoi vous êtes convo-
és à une proclamation et non à une

distribution de prix. Ceci doit s'entendre
cPendant des prix donnés par l'admi-
nistration scolaire ; car la médaille d'ar-
8entt de Son Excellence le Gouverneur-
Général, la croix de vermeil de M. le
.urintendant de l'Instruction publique,

ainsi que les prix que nous devons à la
nérosité de MM. Edward et Peter S.
eurphy, Benjamin Comte et au Sémi-
aire de Saint-Sulpice, pour l'instruction

rgieuse, vont être distribués comme
dhabitude.

.' Pendant que je suis à parler des
x que nous devons à la générosité des

essieurs que je viens de nommer, j'en
Profterai pour vous apprendre que des
1Odifications ont été apportées dans les
t,1X de MM Edward et Peter S. Murphy.

Oli ces modifications:

le La médaille d'or, qui accompagnait
Prix de $50.00, sera remplacée par une

Mdaille d'argent. Et la différence du
Prix sera convertie en deux prix de

5..500 accompagnés chacun d'une mé-
daill due bronze. Ges prix seront décer-

s'' aux élèves de la septième année qui
se seront distingués davantage dans l'étu-
de de la langue françaihe et de la langue
aInglaise M

'Monsieur Peter S. Murphy a bien
ajouter aux nombreuses marques

d SO1 estime pour l'Académie commer-
'1ae la fondation des prix suivants pour
encouragement de l'écriture :

c 4nglaise, Io Un prix de la valeur
ne piastre (en livres), en 3e année.

dex Anglaise, 2o Un prix de la valeur de
IL Piastres (en livres), en 4e année.

layrançaise et anglaise, 3o Un prix de
5 aaeur de trois piastres (en livres), en

"Française et anglaise, 4o Un prix de la
valeur de quinze piastres en argent ac-
compagné d'une médaille de bronze, en
6e année.

" Enfin un semblable prix de quinze
piastres accompagné d'une médaille en
bronze, pour le calcul.

" Toutes ces nouvelles donations com-
menceront à prendre force l'année pro-
chaine.

" Nous l'avons constaté, Messieurs,
l'année que nous venons de traverser à
été féconde en épreuves de toute sorte ;
malgié cela, j'ai le plaisir de pouvoir
vous assurer que la conduite et l'applica-
tion des éléves ont été des mieux soute-
nues; les examens de janvier et de fin
d'année nous en ont donné la preuve.
Enfin, l'instruction religieuse, base de
toute éducation chrétienne et sociale, a
reçu le même soin de la part du zélé
Directeur spirituel, et une attention pour
le moins aussi soutenue de la part des
élèves. M. Sorin va bientôt corroborer
ce que j'avance, en distribuant aux élèves
les nombreux et riches prix qu'il a obtenus
pour eux du Séminaire dé Saint-Sulpice.

" Quoique nous n'ayons pas de prix à
distribuer, cependant les examens ont eu
lieu comme à l'ordinaire, et comme tou-
jours le plus grand soin a été apporté
pour ne proclamer que les élèves vrai-
ment méritants.

" Le Palmarès que nous avions l'habi-
tude de distribuer aux parents, a été,
comme les prix, supprimé, faute de
moyens. Nous avons fait préparer une
attestation spéciale sur laquelle ces faits
sont constatés, et les prix mérités par
chaque élève indiqués. Nous n'avons
pas trouvé de meilleur moyen pour pro-
clamer le mérite de nos bons élèves.
Nous espérons que les parents, s'ils n'a-
chètent pas à leurs eufants un volume
pour chaque prix mérité, feront au moins
encadrer cette attestation, et la placeront
dans leur salon. C'est là, chers parents,
le conseil que nous nous sommes permis
de donner à vos bons enfants ; nous
espérons que vous nous pardonnerez
cette indiscrétion.

L'ÉCOLE POLYTECHNIQUE.

" Nous avons le plaisir d'annoncer aux
contribuables de Montréal que l'Ecole
polytechnique est maintenant en mesure
de se supporter elle-même, grâce au
gouvernement qui a porté l'allocation à
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six milles piastres. Cette somme, ajoutée tionnerai certaines modifications qui ont
à la rétribution des élèves, nous permet- été apportés au prix " Peter S. Murphy."
tra de payer les dépenses de l'école, qui " Le prix Peter S. Murphy, en troisiè-
ne sera plus à charge au budget des me année se composera d'une médaille
Commissaires. d'argent.

" Avec des moyens un peu plus en "Les cinquante piastres qui devaient
rapport avec son importance, l'Ecole accompagner cette mécaille ont été con-
polytechnique pourra mieux rétribuer verties en une bourse, qui sera accordée
les professeurs dévoués qui, pour la plu- tous les ans par l'administration, sur pré-
part, ont enseignéjusqu'aujourd'hui pour sentation du principal de l'école, à ul
un traitement qui n'était nullement élève pour payer le prix de ses cours.
proportionné à l'importance des matières " L'élè.ve qui jouira de cette bourse
dont ils étaient chargés. Espérons que n'aura absolument rien à payer à l'école,
dans un temps qui n'est pas éloigné, les ni pour son inscription, ni pour son ins-
traitements des professeurs finiront par truction, ni pour son diplôme.
atteindre, au moins, le chiffre du traite- " Une autre somme de cinquante pias-
ment que leurs propres élèves obtien- tres,dont M. Murphy dispose pour donner
nent après deux ou trois ans de pratique. des médailles d'argent dans les diffé-

" L'augmentation de l'octroi de l'Ecole rentes écoles sous le contrôle des Coni-
polytechnique n'est pas la seule amé- missaires, sera convertie, après la mort
lioration que j'ai l'avantage de vous de ce monsieur, en une bourse, qui sera
signaler. Depuis longtemps le besoin accordée à un élève de l'Ecole polytech-
d'un Directeur des études se faisait sen- nique aux mèmes conditions que la pre-
tir ; - l'âge, l'expérience et les capacités m iere.
désignaient M. Balète à ce poste impor- 'Enfin, Messieurs, les prix qui vont
tant,-et j'ai le plaisir de vous annoncer etre distribués aux élèves de l'Ecole po-
que M. Balète a été choisi par l'adminis- lytechnique sont dus à la générosité de
tration comme Directeur des études. M. le Surintendant de l'[nstruction pu-

tra 'Eonco me oly ec qure ét ue s blique." L'Ecole polytechnique étant une ins- "Permettez-moi de terminer par unllitution entierement distincte de l'Aca- renseignement moins agréable que ceuX.démie commerciale par ses études et par que je viens de vous donner, mais qui a
son but, va devenir aussi Jistincte par sa son importance: c'est la carte à payer.direction. Voilà pourquoi, M. le Supé- ''Les conditions d'admission à l'école
rieur du Séminaire de Saint-Sulpice a ont été modifiées comme suit.bien voulu nommer M. l'abbé Lévêque
Directeur spirituel de l'Ecole polytech- Inscription, une fois...........,$ 5.00
nique. Instruction, par année........... 50.00

" L'Ecole polytechnique, pour n'être I
plus à charge au Bureau des Commis- payab'es par semestre. Un escompte de
saires, n en restera pas moins reconnais- 10% est accordé à ceux qui paient dals
sante envers les hommes dévoués qui les premiers quinze jours du semestre.
l'ont encouragée,-disons mieux, qui, " Les classes vont se fermer aujour-
avec l'honorable Surintendant de l'Ins- d'hui pour se rouvrir le 3 septembre pro-
truction publique, l'ont fait naître et gran- chain. Il importe que chacun soit à SOI
dir, et qui sont encore chargés de la poste dès le premier jour ; car les exa-
diriger mens pour la classification des nouveauX

Permettez-moi, Messieurs, de payer élèves se font ce jour-là.
ici un juste tribut de reconnaissance aux " Maintenant, Mesdames et Messieurs,
hommes distingués qui se sont succédé je laisse la parole à mou ancien inspec
au gouvernement de la province depuis teur et ami, le vénérable M. Valade, qU
la fondation de l'école. Tous se sont va nous dire, dans un style toujours
accordés à reconnaître l'utilité de cette jeune, l'expérience d'un octogénaire."
institution, et à l'encourager dans la me-
sure des moyens à leur disposition.

" Pour terminer la série de choses M. Valade, si cordialement invité a
agréables que j'ai à dire sur l'Ecole poly- prendre la parole, s'exprima à reA pres
lech nique et ses bienfaiteurs, je men- en ces termes :
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Monsieur le Surintendant, phie, de téléphone, d'importations et

Mressieurs, d'exportations, etc., sources des richesses
d'un pays ? Mais nos pères montraient

. A la vue d'une société d'élite, venue un goût inné pour tout bien matériel et
pour encourager et glorifier de jeunes moral ; aussi se développèrent bientôt ces

edévélouté que je suis de mes cin- florissantes institutions, d'où sont sortis
a te années d'enseignement, j'hésite et sortent encore chaque année, des es-

re la parole. Pourtant je sens saims d'hommes distingués qui font hon-

'er en moi une corde sympathique ; neur au clergé, au banc, au barreau, a
e pronve même du plaisir, car la vieil- la législature, au commerce, aux arts

ee et l'enfaice qui nous environne ont libéraux.
ucoup d'analogie : l'enfance ouvre le " Il me suffit de dire, pour prouver
ele de la vie, etla vieillesse le ferme.Je l'état prospère de nos écoles' dans les

t .u0nc un mot suirl'éducation etlPins-
traction unou'datinos écoles, villes comme dans les campagnes, que
ao que l'on donne dans nostcle, l'éducation et l'instruction les plus soi-
ecelle du Plateau plus particuleire- gnées sont données, grâce au zèle des

srit..L'éducation forme le cœur, et l'in parents et aux largesses de la légis-
,ce 10on ouvre et développe l'intelligen- lature, secondés par les nobles efforts

1, el' d'autres termes, l'instruction est du clergé, à plus de deux cent cinquante
5prit ce que l'éducation est au cœur. mille enfants. Les rapports bien élucidés
e L'éducation et l'instruction bien com" des autorités scolaires en font foi. Le
% doivent avoir pour base, suivant Canadien aurait honte de voir ses enfants

parie principe religieux, cet arome qui privés d'instruction :la première chose
uc nme la science, que demande le colon est une chapelle

a quelle hauteur ces deux assises de et une école.
ie humaine · se sont-elles élevées

ans le pays depuis moins d'un siècle? "Un mot maintenant sur notre école du
lessieurs, quel était l'état de la popula- Plateau. Je dirai que dans le cours supé-

a Canadienne, lors de la conquête du rieur deux branches entre autres y sont

ý8? Quelques familles éparses, assez scrupuleusement soignées : les langues
ées, formant à peine soixante mille française et anglaise et les mathémati-
es dans un horizon immense, aban- ques.

i dées, épuisées, mais non vaincues, 4 Avec la connaissance de ces deux
téCouragées. Nos pères passant tour à langues, et celle des mathématiques, de

rpar les épreuves de l'oubli, de la la physique, de la chimie, etc., l'élève
1)0e 1de la persécution, ne fléchirent parvient facilement à se faire une posi-
%t sous le vent de l'orage... non ils tion enviable dans le commerce et l'in-

ent guidés par le clergé. 'Si l'épisco- dustrie."
a fait la France, l'autonomie de la M. Valade parle ensuite des avantages

tro. elle France, du Canada, devait se qu'il y a pour un j tune homme de talents
aer au as d'une mitre : le clergé fut de suivre les cours de l'Ecole polytech-

Srid 8 qui sauva le peuple des déserts nique, cours qui le mettent en état de~es de l'goac.Notre clergé a su
t lignorance. N c recevoir le titre d'ingénieur civil, et qui

1fentire respecter du conquerant, qui lui permettent d'aspirer à une position à
e devait considérer les Canadiens, la fois lucrative et honorable. Il rend unc comme un peuple vaincu, mais com- juste tribut d'éloges au digne principale 1111peuple allié, allié, dis-je, selon la de l'institution ainsi qu'à ses zélés profes-

rte ldune haute autorité : Son Excel- seurs, et termine en rendant hommage
e Marquis de Lorne lui-même. au dévouement éclairé des commissaires,

les aqu'à d'assez courts intervalles, qui ont tant fait pour la diffusion des

de s c oles s'o isent e t se lumières en cette ville, qui l'ont dotée
e et get ; des écoles s'ouvrent en nom- d'établissements tout à fait en rapport

et progressent ; de vastes établisse- avec les besoins de notre grande métro.
tres se forment dans nos grands cen-

andit e cercle des connaissances s'a- pole, et que les étrangers mê.es ne peu-
tca' . prodigieusement. vent s'empêchr d'admirer.

ui eût osé, en 1760, parler de che. La proclamation des prix commença
de fer, de canalisation, de télégra- par le
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COURS PRIMAIRE.

Les élèves suivants furent appelés, par
ordre de mérite: Louis Filion, 3e année;
Gustave Comte, lère année ; Albert Fni-
gon, 3e année ; Pierre Mileau, 3e année
Salomon Poulin, 3e année; Henri Parent,
1ère année ; Romuald Chanlebois, ?e
année; Joseph Merrili, 3e année; Achille
Majeau, 1ère année ; Edmond Bar-beau,
3e année ; Joseph Audette, 2e année;
Philip Raleigh, 1ère anmée ; William
Haynes, 3e année ; Joseph Foi-bes, 3e
année; Louis Aubin, 2e année; Henri
Normandeau 3e année; Albert Prévost)
3e année; de Lanaudière Selby, 3e année;*
Abondier Barrette,' 3e année ; Bercins
Giroux, 1ère annee ; Paul «Saucier, 3e
année ; Lactance Trudeau, 3e année;
Jules Hon e, 3e année; Alfred Roch on,
3e année;- Perc y Madden, 3e année; Noé
Jolivet, 3e année;. Gustave Beaudry, 2e
année; Ernest Lefebvre, Se année; Wil-
frid Jacob, 3e année' Léonard Baccenini,
3e année ; Arthur Lassonde, 3e année;
Desmund Patterson, 3e année ; Henry
Jones, 1ère année ; Hector Dufort, 3e
année ; Ephrem Archambaul1t, 2 e année ;
Maurice O'Flaherty, 2e année ; Joseph
Blanchard, 3e année ; Albert Archam-
bauit, 3e année ; Chartes Cnrbett, 3e
année; H enri Robit aille, 3e année ; Ar-
thur O'Meana, 2e année; Joseph Renaud,
1ère année ; Josephi Larivière, 2e année:
William Murphy, 2e année ; Williarri
Shallow, 2e année ; Paul Dubord, 3e
année; Alphonse Content, 3e année;- AI
phouse Lepage, 3e année; Albert iNaud,
2e année; Ulric Gingras, 3e année; J-Ble
SLoui:-- 3e année ; Ovila Rolland, 3e
année ; Auguste Boivin, 3e an née ; David
Maloney, 1ère année ; Charles O'Neil,
1ère aunée; Edgar Pelletier,' 2e année;
Bernard Haynes, 2e année ; Eugène
Doré, 3e année; Sylio Jobin, 2e année
Joseph Desaulniers, 1 ère année; Thomas
Burns, 2e année ; Léopold Guérin, 3e
année ; Albert Rozanli, 3e année; Arthur
Gohier, 3e année; Gustave Limoges, 2e
année; F. X. Beaudry, 1 ère année;ý Za-
charie Filiatrault, lère année ; Ed'vin
Archambault, 1ère année;- Luc Dupuis,
2e année ; Arthur Garean, 3e année
Hormidas Lapoin.e, 3e année; Edouar'd
Cusson, 3e année ; Edmond Tungeon, 2e
JanBte;Dvi McAndrew, 1ère année;

J-t.Renaud, lére année; Abraham
Marks, 3e année; Henri Steele, 3e année.

COURS INTERMÉDIAIRE.

Arthur Gauthier, 5e année ; AlfreJ
Alix, 5e année; Louis Amos, 5e année;
St-George Bond, 5e année ; Urgel Ar-
chambault, 4e année; Antonio Poitevil?
4e année; Sifroi Fortin, 5e année; Thé'Oe
phane Bertrand, 4e année; Rémi Gohier,
4e année; Maurice Armnstrong, 4e an.n1éer
Win. O'Flaherty, 4e année; Alexander
Robertson, 4e an née; Théod nie Péladea"Ir
4e année ; Adélard Paquet, 5e année;
George Gauthier, 4e aunée ;JoseP'
Moore, 5e année; Léonard Boivn 46
année ; Ernest Pelletier, 4e ané ai
Parent, 4e année ; Gaspar'd Tassé, 46
année ;Ulric Martineau, 4e aninée?;
Charles Beaubien, 4e année ; Josep:
Beauvais, 5e année; Louis A~rmtrOfI1g
4e année; Albert Martin, 5e annéé.;
rEizéar Houde, 5e année ; Stephen fle
chard, 5e année; Léopold Brossard, 50
année; Clovis St-Louis, 5e année' .-1
Leblanc, 4e année; llenry ThonpsOI'!
4e année ' Alexandre Brossard, 4e annlée?
William Paliascio, 5e année; Zénoil IJ"
berge, 4e année ; Edouard Bissoii, 58
année ; Arthur Bourdon, 5e année;- 1I8'
cule Giroux, 4e année; Edwaî'd I1rW'1 1'
5e année ; Edmond Archambauît, 40
année; Edouard Amos, 5e année; JaîJ'0
McAnally, 4e année; Robert Goltîfl"!
4e année; Wilfrid Taillon, S5e année re
Léonidas Valois, 4e année; Alfred David'
4e année ; Anatole Chiquette, 5e aunlée?
Arthur Durnouchel, 5e année;- Léon ])"-.
May, 4e année; Auguste Steele, 4e anrlé8?
Joseph Chanlebois, 4e année ; EugéO64a
Barcelo, 4e année ; Ernest Morin
année; Albert Content, 4e année; Alr
Simnpson, 4e année ; Edouard MaY,
année.

COURS COMMERCIAL.

Edouard Frappier 7e année ; Gustae
Llaynes, 6e année ' Ludgen Montpetiti
annéa ely 8e Ez a -nnéet, 6e tinflée 1
Dubrly eannée ; Eza Emile Lecl6I'ý1
8e année ; Albert Morin, 6e année ; eO''
lien Perras, 6e année ; Henry .Eiilgt
7e année ; D onat Marchand, 6e aillé" 1
William Freeman, 7e anne * a~
liaynes, 6e année; Horace Dufort,76
année ; Horace Rivet, 7e anne; Ga8îe
Stanton, 6e année ; Wi!frid Jacksofl .l'
année ; Gédéon Yon, 7e année OLG"
laume Bédard, 7e année ;Wlidl3arb'0 ý
7e année ; Michael Cur chi 4e année t
Alfred Laurence, 7e année ; G. A.
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6harbault, 6e année ; Vincent Perrin,
e année Henry Moore, 6e année ; Al-

fred Laforest, 7e année; Adélard Lavoie.
année ; Arthur Laforce, 7e année ;

mile Hébert, 6e année ; Léon
e sautel, 6e année ; Edouard Terroux,

année ; Gustave Dufort, 6e année ;
eph Demers, 6e année ; Henri Ga-

gnon, 6e année ; Joseph Sylvain, 6e
née Napoléon Biron, 8e année;

i .ares Malbouf, 7e année ; Flavien
r leau, 6e année ; Zéphirin Thérien 7e
nee ; Stanislas Perrault, 6e année;
chard Kearns 6e année ; Alfred
ampagne, 6e année ; Victor Cristin,
année ; Joseph Tétrault, 6e année
Wrence Devan , 6e année; Louis Jack-
,7e année ; C arles Senez, 6e année

bare Morris, 7e année ; George Trem-
Y, 6e année ; Henri Dubord, 7e an-
e Eugène Leblanc, 7e année ; Arthur

vre 6e année.
Les six médailles d'argent. offertes par

eter S. Murphy ont été remportées
MrM. Edmoni Frappier, Alfred Alix,

s5tave Comte, Alexandre Merrill, Emi-
n Perras et Louis Amos.
a Croix d'or offerte par l'Honorable Gé-

eol Onimet, Surintendant de l'Instruc-
1G. Publique, a été remportée par M.

'tave Ha nes.
"a Médaile d'argent de Son Excellence
èMarquis de Lorne à été décernée à M.
Len Frappier.
e prix Comte ($50.00) a été remporté
bunbar Selby.

Prix Edward Murphy (une médaille
rt $50.00) a été remporté par M.
ile Leclerc.
LvEs gradués du cours commercial.

e es élèves dont les noms suivent ont
Ç leur diplôme de capacité :

. JVEC LA PLUS GRANDE DISTINCTION : MM
f* 'n'le Leclerc, Dunbar Selby, et Wil-

Jackson.
r VEC GRANDE DiSTINCTION : MM. Joseph

801n et Arthur Léger.
AVEC DISTINCTION: MM. Achille Joly, J.
'.% Gauthier et Albert St. Martin.

4 E MANIÈRE SATISFAISANTE : M. Ado-
leau.

RISTnIBUTIoN DES PRIX AUX ÉLÈVES DE
L'ÉCOLE POLYTECHNIQUE.

fe Urs PRÉPARATOIRE : MM. Edgar Le-
quere, Edmond Hébrt et Phiiyme Bour-

QGr(EMIERE ANNÉE : MM. F. X. Lefebvre,froi Viger et Ernest Bélanger.

DEUXIkME ANNÉE : MM. George Garneau
et James Laurin.

TRoIsIÈME ANNÉE : MM. Louis Bertrand
et Omer Senécal.

COLLATION DES DIPLÔMES D'INGÉNEUR CIVIL.

L'honorable Surintendant de l'Instruc-
tion publilue présente ensuite aux deux
élèves finissants, MM. Louis Bertrand et
Orner Senécal, leur diplôme d'Ingénieur
civil, mérité en vertu de la 40e Victoria,
chap. 22, telle qu'amendée par la 41e
Victoria, chap. 6.

L'honorable Surintendant s'adresse
alors à l'assemblée à peu près dans les
termes suivants:

' Messieurs,

" C'est avec bonheur que je viens con-
stater tous les ans, à pareille époque, la
forte éducation qui se donne dans cette
académie ; et c'est avec une joie renou-
velée et profondément sentie que je pose
sur le front des jeunes vainqueurs les
lauriers qu'ils ont si vaillamment conquis
sur le champ de bataille.

" Mais aujourd'hui,-sauf les prix de
fondation qui sont indépendants des ca-
prices de la fortune et des soubresauts de
la politique-je constate avec un doulou-
reux étonnement l'absence des prix ordi-
naires. Oui, messieurs, en voyant ce
manque de récompenses si légitimes, et le
vide que cette absence doit faire dans le
cœur des élèves, je m'étonne et m'attriste
profondément. Quand je vois les plus mo-
destes municipalités de village s'empres-
ser, à la fin de chaque année scolaire, de
donner des prix aux élèves qui fréquen-
tent leurs écoles, n'ai-je pas droit de
m'étonner en voyant l'orgueilleuse mé-
tropole du commerce, si fière de ses pro-
menades, de ses parcs, de ses édifices, de
son port où se pressent les navires de
toutes les plages, en voyant Montréal,
cette grande cité qui manipule des mil-
lions, devenu tout à coup assez pauvre
pour ne pouvoir donner des prix aux éco-
les qui travaillent à sa gloire et à sa pros-
périté ? N'ai-je pas droit d'être affligé en
voyant Montréal, si prodigue de son or
envers les étrangers qui lui tendent si
souvent la main, devenu tout à coup si
indifférent, si parcimonieux, si avare,
quand il s'agit de donner quelques hum-
bles volumes à ses propres enfants, qui
devront les lui rendre bientôt au centu-
ple ? Mais je me hâte de dire que MM. les
commissaires ne sont pas à blâmer ici.
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ternel, que ce n'est pas tant les réco0'
penses que la gloire de les mériter que
vous viendrez chercher dans ces mu'
Au revoir."

J'assistais, l'autre jour, messieurs, à
une grande démonstration religieuse et
patriotique : la résurection et la bénédic-
tion du séminaire de Sainte-Thérèse.
Appelé, comme Surintendant de l'éduca-
tion, à l'honneur d'adresser la parole à
l'auditoire d'élite qui assistait à cette
belle et grande fête, j'apportai bien vo-
lontiers ma part de félicitations à une
résurrection si prompte et si glorieuse; et
je constatai, avec un attendrissement
dont je ne cherchai pas à me défendre,
que des bienfaiteurs généreux et des
amis dignes de ce nom s'étaient rencon-
trés en assez grand nombre pour qu'on
ne vit ce jour-là, aucun nuage au front
des élèves, et pour qu'on n'entendit au-
cune note discordante dans ce concert
sans égal. Et quand je pense que, pour
se relever d'un incendie, qui ne s'est apai-
sé qu'après avoir tout renversé, tout dé
voré, tout détruit, le séminaire de Sainte-
Théièse a travaillé à peine vingt mois,-
il est vrai que ses prêtres sont des apô-
tres, et que la religion et la patrie se sont
empressées de lui tendre la main pour
l'empêcher de mourir,-je m'écrie avec
admiration c'est beau, c'est patriotique,
c'est divin ! Quand il y a tant d'amour
dans le cœur des enfants, tant de patrio-
tisme dans l'ame des citoyens, et tant de
sève dans une nation, je bénis la Provi-
dence et je me dis : les grandes institu-
tions, comme les humbles, peuvent pas-
ser par l'incendie, mais elles ne meurent
pas. Elles ne font que ressusciter plus
solides et plus brillantes.

" Chers élèves de l'Académie du Pla-
teau, vous avez entendu votre digne prin-
cipal, M. Archambault, vous dire que
votre alma mater avait été éprouvée, elle
aussi, par la maladie et la mortalité
j'ajouterai qu'elle a surtout été éprouvee
par la malveillance et les contradictions.
Comme enfants de cette maison, vous
avez eu votre part de l'épreuve qu'elle
vient de traverser ; mais cette épreuve
aura bientôt une fin, je l'espère.

Chers enfants, j'espère que l'an pro-
chain, à la distribution des prix, vous
aurez des récompenses deux fois plus
nombreuses et deux fois plus belles. En
attendant, oubliez dans les plus heureu-
ses vacances possibles, la peine que vous
pouvez ressentir en ce moment, et reve-
nez, l'an prochain, nombreux et empres-
sés, prouver à vos maltres et à cette mai-
son qui vous cultive avec un soin si ma-

La distribution, ou plutôt la proclarial
tion des prix mérités par les élèves dO
l'Ecole Montcalm a eu lieu mercredi, le
27juin dernier.

Les sièges d'honneur étaient occupá
par M. l'abbé Jas. Lonergan, curé de Sle'
Brigide ; M. l'abbé Simon Lonergal
curé de Ste-Marie ; M. l'abbé Dugasl'
vicaire de Ste-Brigide et chapelain de
l'école ; et MM L. O. Hétu, commissaire
d'écoles et F. X. Valade, ex-inspecteur.

Cette fête, si joyeuse, si.impatiemmei
attendue des élèves qui vont recevoir la
juste récompense, de leurs travaux, et
prendre ensuite un repos qui leur Per-
mettra de retremper leurs forces pour lao
luttes de l'année suivante, offrait ce-
année un caractère bien différent.

Les prix, que l'enfant est si heureU%
d'apporter à sa mère, et que celle-ci reÇoI
toujours avec une larme d'attendrisse
ment, avaient été supprimés, bien à re-
gret, par les Commissaires parcequ'îo'
manquent de fonds.

L'école elle-même, la vieille Acadéflie
Ste-Marie, qui pendant près d'un quar
de siècle a vu passer dans ses n1
presque toute la jeune génération dit
faubourg Québec, devait être ferêée
pour les mêmes raisons.

Le digne principal, dont le nom est 5 '
intimement lié à cette maison, ainsi ee
ses zélés assistants, devaient abandonger
le champ de leur labeur commun, Ple
se diperser sur tous les points de la vi I

Aussi la joie et le bonheur qui rayO"
nent sur le front de l'enfant, le Jag
d'une distribution de prix, avaient--ils la
remplacés, dans cette circonstance, par
tristesse. Ce fut en vain que M. le 01'
essaya d'un sursum corda, en dem andr
aux élèves d'être plus gais et de se lir
à l'espérance : quand MM. Jules 10r
bonnière et Joseph Walsh firent',.r
termes si touchants, leurs adieux le
bons professeurs, ainsi qu'à cette mais 0

qu'ils ne devaient plus revoir, plusie9
des élèves, et méme des assistants,
pureut leurs larmes.

ECOLE MONTCALM
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,es discours furent prononcés par M. ECOLE BELMONT
abbé S. Lonergan, M. l'abbé Dugast et

. Valade. 'Tous déplorèrent la Jeudi, le 28 juin dernier, eut lheu à

er eture de l'école, et lui souhaitèrent l'école Belmont la proclamation des prix

e revoir avant longtemps des jours et la distribution des médailles d'hon-

MleurD neur.
•L.O. Hétu dit que les Commissaires La séance commença à 2 heures P. M.,

I8inoret pas l'importance des services sous la présidence du Rév. M. G. Auclair,
e cette école a rendus à la partie est de chapelain de l'institution.
ortréal. Ils savent qu'une infinité de On remarquait parmi l'auditoire M. p.

es gens qui font honneur à la société! S. Murphy, l'un des commissaires des

tà la Position qu'ils occupent, sont sor- écoles catholiques de cette ville ; M. le
ls e SOn sein ; aussi n'ont-ils pris la réso- Vice-Consul J. L. Leprohon, M. M. A. D.

on de fermer deux de leurs écoles que Lacroix, principal de l'Ecole Montcalm,
Bible deq'il leur était absolument impos- A. Lamarche, M. D., Jos. Asselin, Martin

pour d faire -autrement. Il annonce que, Neher, et plusieurs autres amis de la

pas laisser l'Ecole Montcalm fer- maison.
e. les Commissaires ont permis à Le morceau d'ouverture intitulé " La

élinas d'y ouvrir des classes, jusqu'à chanson du serrurier," fut bien exécuté

9u'ils aient trouvé les moyens de la par le chour des élèves. On décerna
ettre sur le même pied d'efficacité ensuite aux élèves d3s différents cours

aU ourd'hui. un certificat attestant du mérite de cha-

es e Curé James Lonergan, dit qu'il cun d'entre eux, et l'on chanta avec beau-

îà1ère que les choses n'en resteront pas coup d'ensemble cette jolie cantate ' La

p*' Il fait l'éloge du principal et des barque de Pierre," qui fut suivie de la

arofesseurs, félicite les élèves de leur distribution des médailles d'honneur..

elication et de leurs succès, et loue le Ces médailles, au nombre de dix, sont

esprit qui a toujours présidé à la dues à la générosité de M. P. S. Murphy.

erettion de l'école. Il dit que s'ils ne Les heureux compétiteurs furent, pour
se a pas visités plus souvent, c'est non- la bonne conduite, l'application et la po-

lerent parce qu'il avait M. Dugast litesse, MM. Eugène Levesque, Elie Asse-
ur le remplacer, mais aussi parce qu'il lin, Henry O'Donoughue, William Cox,
ait la certitude que l'éducation reli- Ernest Dedenau et J. de Niverville ;--pour
eue, morae et intellectuelle donnée conduite irréprochable et propreté, MM

Sla maison ne laissait rien à désirer. Arthur Lapierre, Rodolphe Tessier et

d ýs élèles suivants reçurent les mé- Edmond Beaudoin ;--pour correction de
lles en argent, dones s par P. S. Mur- langage et prononciation exacte, . es

tes,, Commissaire d'écoles. Pour poli- Delille.
p MM. J. M. Walsh et Art. Provost. Les discours de clôture furent pronon-

'opreté MM. Geo. Caron et Wil. La- cés par MM. Rodrigue Leroux et William

etAe Bon langage :MM. Jos., Nàntel Cox.
e ré Laurence. Le Rév. M. Z. Anclair voulut bien féli-

Les aurlève n. ,citer les élèvres de leur bonne conduite

Wease lèves M sont eMM. Aimé et des succès qu'ils avaient remportés
-alh )amp, Joseph Moquin, Joseph M. dans le cours de l'année scolaire; il les

I.r Jules Bourbonnière, Alphonse encouragea à continuer dans la même
e et Théodule Bénard. voie qu'ils avaient suivie jusqu'à ce mo-

rueprons que le nuage qui assombrit ment, sous l'habile direction de M. le
tt entanément l'avenir de cette insti- principal O'Donoughue et de ses zélés

se dissipera le plus tôt possible, professeurs: car, dit-il, je connais plus
qutle~le puss rernrplm ei

écelae puisse reprendre, parmi les que tout autre cette école puisque j'en
ville, la place distinguée le chapelain, et il me fait laisir de vous

a toujours occupée. dire, parents chétiens, que l'enseignement

qu'on y donne ne laisse rien à désirer, à
quelque point de vue qu'on l'examine.
[l termina en donnant de bons avis à ses

chers élèves, afin qu'ils puissent bien
passer les vacances.
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Monsieur le Dr Leprohon félicita lui
aussi les élèves de leurs progrès ; il
dit qu'il était heureux de constater que
cette maison est tenue sur un très bon
pied, et que, pour sa part, il en était com-
plètement satisfait. Il remercia MM. les
commissaires d'avoir bien voulu ériger
dans cette partie ouest de Montréal un
aussi joli édifice pour les fins scolaires ;
car, ajouta-t-il, nous en avions grande-
ment besoin, et c'esL à la générosité de
ces Messieurs que nous devons cette belle
institution qui nous abrite en de moment.

La séance se termina par le God save
dhe Queen.

ECOLE OLIER.

Proclaimation et distribution des prix.

Le 28 juin dernier, à la salle académi-
-que de cette institution, un grand nom-
bre de parents des élèves ei plusieurs
prétres s'étaient réunis. Au premier rang,
on remarquait les RR. MM. J. Tallet,
directeur spirituel de l'institution ; J. O.
Godin. assistant principal de l'Ecole Nor-
male J. C. ; MM. U. E. Archambault, J.
M. Valois, P. Picotte, etc.

A 9J heures, la séance s'ouvrit, sous
la présidence de Messire J. Toupin,
P.S.S., par un joli morceau de chant
exécuté par les élèves. M. le principal,
L. A. Primeau fit connaitre les raisons
pour lesquelles MM. les commissaires
étaient dans la pénible nécessité de re-
trancher aux élèves pour cette année les
récompenses qu'ils ont toujours accor-
dées les années précédentes ; mais il
ajouta que les MM. de St-Sulpice, fidèles
à leur réputation de générosité, accor-
dent encore cette année les prix qu'ils
ont l'habitude de donner pour l'instruc-
tion religieuse. C'est pourquoi, dit-il,
nous avons pu appeler cette séance : Dis-
tribution de prix.

Après la lecture du palmarès, on pro-
céda à la distribution des médailles
d'honneur présentées par M. P. S. Mur-
phy-pour la Politesse, la Propreté et le
bon Langage, qui furent décernées àMM.
Albert Gagnon et Geo. Théophile Dorion;
MM. Joseph Paquette et Narcisse Parent;
MM. Fortunat Mouette et Ferdinand Le
Prieur.

Le chœur des élèves fit entendre un

nouveau morceau de chant, puis M
Joseph Turgeon récita avec beaucouP
d'intelligence une petite poésie de Fra'
çois Coppée, " L'Epave."

M. le président constata qu'il est pénl'
ble pour des enfants qui ont bieà travail
lé p-nlant toute une année, de se Voir
privés des récompenses auxquelles ils o"
droit de s'attendre ; cependant il espere
que tout le monde comprend l'impossib'
lité où se trouvent MM. les commissaires
d'en agir autrement.

M. U. E. Archambault, surintendaut
local, annonce à l'assemblée qu'il est

chargé par le Bureau des Commissaires
de faire connaître leur décision au sujet
de l'Ecole Olier. Il annonce que l'école
restera ouverte l'année prochaine, sousl
direction de son principal actuel, a.6
les mêmes règlements et les nén
cours qe par le passé. MM. les con1i'm
saires abandonneront la rétribution Uaen'
suelle à M. Primeau, qui se chargera de
l'entretien des professeurs.

M. le directeur spirituel croit deVOir
exprimer sa satisfaction d'apprendre gae
l'école continuera l'année prochaine.
félicite les parents, et les engage à S'O'
poser de grand cœur les sacrifices qu
nécessiteront pour eux les nouveaue
arrangements, et aider M. Primeau da
l'accomplissement de la lourde tâch,
qu'il s'impose. Il se déclare très satisfat
de l'Ecole Olier.

M. le principal remercie M. le direo'
teur spirituel de ses bonnes parole"
paroles d'autant plus flatteuses qu'e
sont prononcées par un homme de
compétence de M. Tallet.

Après avoir ensuite remercié la 11
breuse assistance, M. le principal ani' 0o
ça que la rentrée des classes aurait lieu
le premier lundi de septembre proch'8

Proclamation des prix aux ElèV8 0

l'Ecole Champlain, mardi, 26 juin' 13

De bonne heure, le 26 juin, les .
breux élèves de cette école se pressaie
d'arriver pour entendre la proclamaek
des prix. On remarquait bien, sur q
ques figures, un peu de tristesse de ceO
pouvoir remporter chez leurs parents,
récompenses si chères au cour de t-
élève qui a la conscience d'avoir bien tra-
vaillé ; néanmoins, chacun avait hfte
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d'entendre appeler son nom en présence
ê vénéré curé qui présidait cette petite
Ie de famille, avant à sa droite le zélé

grecteur spirituel de la maison, et à sa
vche, le deuxième vicaire de Saint-

ncenit.

Commençant, M. le principal fit
ea Darquer que sur les 467 élèves qui

1,aent fréquenté les classes pendant
année, près d'un huitième ne s'étaient
as absentés plus de deux jours, et sur ce
."bre 47 n'avaient pas été absents une

Le choeur nombreux de l'école chanta
et entrain et succès, malgré l'encom-

b "lent de la petite salle "Il est fête
llage " de Panseron; vint ensuite

rOclamnation des prix.
set% élèves dont le nom a été proclamé

Sus souvent dans la cinquième année
nt: MM. Henri St-Martin, David Ga-
t s Louis Deslauriers, Jérasime Hétu

hbscar Landreville. Nous ne pouvons
s empêcher de nommer aussi M.

aren Vincelette qui, à plusieurs prix,
u ajouter celui de chant. La douce

cet élève dans les divers solos
a chantés, a été admirée de tout le

k quatrième année, les élèves dont le
M a été répété le plus souvent ont été

*- Avila Allaire, Rodol he Demers,
8 Doré, Urgel Arc ambault et

rhuir Barrette.
près la proclamation des prix, M. Da-

la agnon lut une adresse appropriée à
re Circonstance, puis M. le curé de la pa-
les Se Ili, le 21, avait déjà dit des paro-
ca aectueuses à tous les élèves, à l'oc-

de sa fête patronale, leur donna
a90 ques avis pour passer utilement et

édablement leurs vacances. Chacun se
îtpersa à la fin d'un dernier chant " La

d'un Pasteur ", de Battman, qui fut
goûté de tout l'auditoire.

. .. , -

'eOle Barsfield, Pointe St-Charles.

26Mde juin dernier, avait lieu, dans la
sé de salle de l'Ecole Sarsfield, une
te ""Pleine d'intérêt. La salle, riche-
te dCorée réunissait dans son encein-

tatin grand nombre de citoyens mar-
lg 8, parents et amis des élèves. C'était
to i butrion des prix, prix d'une riches-

ecoutumée et très nombreux.

Nous avons remarqué dans l'assistance
les RH. PP. Kiernan, Callaghan et Rou-
leau ; MM. J. J. Curran, C. R., M. P.,
l'échevin Tansey, P. S. Murphy, J. Daley,
Dr Leblanc et les professeurs Reynolds et
Doré.

M. J. T. Anderson, principal de l'école,
ouvrit la séance par la lecture (le son
rapport annuel, qui fut des plus satisfai-
sants, et qui fait honnear non seulement
à lui-même, |comme principal, mais en-
core à tous ses professeurs, à cause (le la
bonne organisation et des succès mar-
quants de l'année qui vientde finir.

Le programme, long et varié, compre-
nait des récitations, dialogues, discours
par les élèves, entremêlés de charmants
morceaux de piano habilement exécutés
par Mlle Holland. Il serait inutile de
passer en revue les détails de ce pro-
gramme qui fut rempli à la satisfaction de
toute l'assemblée.

Après la distribution des prix urdinai-
res, on distribua les prix spéciaux, riches
volumes,' généreusement offerts par les
RR. PP. Hogan et Kiernan, et choisis
parmi les meilleurs auteurs modernes;
et dix médailles d'argent présentées par
M. P. S. Murphy.

Voici la liste des prix spéciaux avec
les noms des heureux concurrents : Le
prix du P. Kiernan pour l'instructiou
religieuse, décerné à Patrick Malone ; la
médaille en bronze dorée présentée par
M. P. S. Murphy fut emportée par John
Lennon. Le3 médailles d'argpnt offertes
par M. P. S. Murphy, pour la politesse,
la propreté et le bon langage furent dé-
cernées à MM. James McMahon, Michael
Hayes, Joseph Favreau, Thomas Hart-
ford, Patrick Malone, James Galley, Mi-
chael Leahy, Domina Tougas et Camille
Marengo.

Deux élèves de l'école adressèrent en-
suite à l'assemblée de touchantes paroles
d'adieu ; M. Domina Tougas s'exprima
en français, et M. James McMahon, en
anglais.

Nous eûmes le plaisir d'entendre de
chaleureux discours de la part des RR.
PP. Kiernau, Callaghan, Rouleau et M.
J. J. Curran, M. P., après quoi l'assem-
blée se dispersa.
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PEDAGOG1E ET ENSEIGNEMENT soir, qu'il faudrait changer nonpasle
_____________________________jour de nos réunions ; mais les dispOS'

tions de la plupart de ceux qui brillett
Association des Instituteurs catholiques par leur absence.

de Montréal et de la banlieue. M. L. A. Primeau exprime 1' 0pifjon
que le vendredi doit être conservé commae

SÉANCE DU 30 juiN. jour de nos réunions.

PrésidenceIl a déjà eu occasion de donner les
Présdene d M.A. . LC RIX. sons qui semblaient le plus militer eli

PRÉSENTS :-MM. L. A. Primeau, Mi- faveur de cet avancé. Les nombreu%
chael Daly, R. Martineau, G. Gervais, avantages qu'offre le vendredi sur le
A. Leblond de Brumath, J. B. Demers, samedi sont incontestables.
.J. B. Curotte, J. Baril, T. Ramsay, J. M. Michael Daly partage l'opinion de
L'Heureux, E. Thibanlt, C. Dupuis, J. M. L. A. Primeau. Il croit que le vendre
Baulne, J. Roch, B. Meloche, E. Colfer, di est le jour qui réunira le pin gral
C. Leblanc et les élèves de l'Ecole Norma. nombre d'instituteurs. Ceux qui soit
le. mariés, dit-il, ne pourront jamais être

Lecture et adoption du compte-xendu présents le samedi.
de la dernière séance. M. le président . L'essai que nous

M. Cyprien Dupuis donne une confé- nons de faire du samedi, comme étant le
rence sur Rome païenne. jour qui conviendrait le mieux à nos

Qu'est-ce que Rome païenne, dit-il ? nions mensuellesest loin de répondre
" C'est'la ville dont l'histoire étonnante l'attente générale. Comme l'a fort bie

" nourrit i'enfance de l'homme. Elle dit M. Demers, le difficile sera toujOI,
n'est plus, il est vrai, mais de% ruines de changer les dispositions des absehs'
sont là : témoins vingt fois séculaires C'est à vous messieurs, qui assistez régU
de ce qu'elle a été ; ruines qui redisent lièrement à nos séances, qu'appartien

" et rediront sans cesse sa grandeur, sa tâche de résoudre ce problème. b'OP"
puissance, sa majesté et son empire." nion de cette assemblée, d'après l'épreUve
Le conférencier développa, on ne peut qui vient d'être faite, est que le JO

mieux, cette première parti de son travail. nos conférences ne soit pas çhaflg
Il nous fit voir ensuite que Rome avait Donc, comme d'habitude, nous nous réU
été la métropole de la religion aussi bien nirons dans cette salle le dernier vendre
que de la science. Il termina en parlant di de chacun des mois de l'année scolaire
du grand miracle accompli par la croix Le mois de juin, cependant, fera exOr
du Christ, miracle qui tont en transfor- tion à cette règle. Vu l'a oche des s
mant Rome païenne en Rome chrétienne, cancesilfaudra s'assembler quelqn'Uj'
assurait aussi le salt tdu genre hnmain des jours de l'avant dernière semaine.

M. Dupuis a traité un sujet connu
depuis longtenps ; cependant il a réussi
à intéresser son auditoire : d'abord par
son débit qui est excellent, puis par la
manière originale avec laquelle il a su
présenter les faits.

M. le président exprime à M. le confé-
rencier la joie qu'il a éprouvée en enten-
dant la lecture de son travail. Il prie ce
monsieur de vouloir bien compléter la
tâche qu'il s'est imposée.

L'ordre du jour appelle la suite des
délibérations sur le changement des règle-
ments de l'Association.

M. J. B. Demers : A la dernière assem-
blée, j'ai demandé qu'une séance extra-
ordinaire eût lieu aujourd'hui, dernier
samedi du mois ; j'espérais que les insti-
tuteurs assisteraient en grand nombre à
cette séance. Je puis me convaincre ce

M. le
séance.

président ajourne ensuite

C. LEBLANC, Secrétaire.

Influence de l'exemple dans l'éducti
du caractère.

1. L'éducation du *caractère est en grand
partie une question d'exemple : car 0o
laissons tous aller inconsciencieuseme
à prendre le caractère, les mours, g
habitudes et les opinions de ceux 11,
nous entourent. De bons principes PP
vent avoir une grande influence , Nis
de bons modèles en ont une bien
grande encore, parce que ces der"'lea
nous offrent l'instruction en actiO.l et
sagesse à l'ouvre. Les bons conseils
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u auvais exemples ne font que bâtir
àena pour renverser de l'autre,

e 1Ple, pour muet qu'il soit, étant un
sn puissants instructeurs qui soient

2nde-.
L'en sei gnement orat peut bien nous%1 9uer la voie ; mais c'est la force per-

'Ite et silencieuse de l'exemple qui, se
ste niquant à nous par les habitudes
1o 1 lêtant à notre existence même,

i traine avec elle. Heureux donc
iet exemple nous incline du côté du

ler es bon s exemples ont certainement
aDids; *mais, s'ils ne sont pas accom-

eieésde bons exemples, ils n'ont qu'une
fattYce relativement faible ; et si l'on
e la attention, on verra que l'expérience

vie nous montre d'ordinaire les
a Ie du dicton: " Fais ce que je dis et
s ie que je fais," renversés et rétablis

3 ur ordre logique.
% xemple, même dans les choses
te s in apparence, a donc une impor-
a autant plus grande qu'il se mêletet esse à la vie des autres, et contribue

l ent, en bien ou en mal, à former
traractère. C'est ainsi que nous voyons

sZ!actère des parents et des maîtres se
lesdlire constamment dans les enfants,

Ordr -eeples d'affection, de discipline,
411e, de travail, d'empire sur soi-
le, de bonté qu'ils leur donnent cha-
kt ur, vivre et agir encore, alors que
4t qu'on a appris par cœur est depuis

elPs oublié. Et c'est ce qui faisait
ik 'alà n certain sage que ses enfants

t savie future- La simple manière
re t d agir naturelle à un père, à une
e ) a un mattre, peut suffire pour

lui Ier al, caractère de l'enfant uncachet
4. s efface jamais.
un qui pourrait dire combien de

le gens se sont arrêtés sur la pente
en 0l ongeantàquelque parent bien-

a I t il ne fallait pas déshonorer la
di 0'e en commettant quelque acte
ueimraou en se complaisant dans quel-
lles aPure Pensée. Les moindres baga-

le 'lqnuierent ainsi de l'importance et
4ract, t susceptibles d'influencer le
%atère des hommes. " Un baiser de

In i-ait le célèbre artiste anglais Ben-
la dest, fit de moi au peintre." C'est
4 3 'ection que des choses en appa-
%4 8 Ignifiantes impriment à l'en-
'" que dépendent principalement le
Os et le bonheur futur de l'homme

V vérité l'influence journalière

que les parents exercent sur les enfants
par la vie qu'ils mènent est si grande,
que le meilleur système d'éducation pater-
nelle, et j'ajouterai d'éducation scolaire,
peut se résumer dans deux mots : Amé-
liore toi toi-même.

SAMUEL SMILES.

PHYSIOLOGIE.

DE LA SOIF.

La soif est un sentiment impérieux,
presque toujours pénible et douloureux,
qui avertit l'individu de la nécessité d'in-
tr'oduire des liquides dans son estomac.

C'est un besoin plus pressant que la
faim et dont la marche est plus pénible.
La privation totale des liquides entraîne
la mort au bout de 4 à 5 jours.

La sensation de la soif se fait sentir dans
le gosier, et voici ce qui prouve qu'elle y a
son siège :

Io Elle s'y traduit par une impression
de sècheresse et d'ardeur.

20 Si l'on examine la muqueuse du
pharynx d'un animal mort par la priva-
tion des liquides, on la trouve enflammée.

3o En se gargarisant et en humectant
la gorge sans avaler les liquides, on fait
passer la soif.

4o Dans les maladies où il est impossible
de faire passer quelque chose par la gorge,
l'àpplication de topiques, de fomenta-
tions, de sangsues, de cataplasmes à la
gorge pour la maladie même, peut aussi
calmer la soif violente du patient.

La cause première réside dans le sang
qui s'est épanché par les pertes qu'il a
faites dans les secrétions. Alors, étant
épuisé, il ne peut plus former des muco-
sités ; le gosier se dessèche et la soif se
manifeste. Si l'on introduit une sonde
par l'osophage dans l'estomac, de manière
que le liîuide, coulant par cette
sonde nef puisse humecter le pharynx, et
que l'on fasse passer par là de l'eau dans
l'estomac, la soif s'arrête instantanément.
Cette eau s'est introduite dans le courant
de la circulation.

Une autre preuve, c'est celle de l'amiral
Anson. Ses équipages étant tourmentés
par la soif, et l'eau douce leur manquant,
il fit tremper les chemises dans l'eau de
mer, en fircouvrir les matelots et parvint
ainsi à les soulager.

Dans un bain chaud, la soif est nulle à
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cause de l'absorption qui se fait par la
peau et les poumons. Les vapeurs d'eau
mêlées à l'atmosphère sont inspirées.

Les causes éloignées de la soif sont toutes
celles qui produisent la diminution (les
liquides du sang, celles qui peuvent irriter
la muqueuse (lu pharynx, enfin les mala-
lies cérébrales.

Sous les premières se rangent
1o La soustraction des boissons
20 La perte de sang à la suite d'hémor-

ragies. On sait que sur le champ de
bataille le cri général des blessés est pour
demander à boire ;

3o La transpiration
4o Les évacuations intestinales -nom-

breuses.
Les causes qui appartiennent au deuxiè-

me chef sont les suivantes :
1o Les aliments poivrés, salés, épicés
20 Chose singulière, c'est que la soif

peut aussi se produire par les boissons.
L'appétit vient en mangeant, dit-on, mais
il serait bien plus exact de dire que la
soif vient en buvant;

3o La dessication de l'air
4o L'exercice de la voix.
La soif peut naître d'un état particulier

du cerveau. Qu'une personne faible se
trouve sous l'impression d'une influence
morale douloureu3e, le premier besoin
qui se fera sentir après la crise sera celui
de boire un verre d'eau. Dans certaines
maladies célébrales, la faculté de boire
peut être pervertie : dans la rage, l'indi*
vidu refuse toute boisson.

DEvoIR.-Qu'est-ce que la soif ?-Où se
fait sentir la soif et prouvez-le.-Quelle
est la cause première de la soif ?- Citez
des faits qui le prouvent.-Enumérez les
causes éloignées de la soif. - Dr A. J. -
La Gymnastique scolaire.

Education par les fables

LE CHIEN DE CHASSE

Un jeune chien suivait un Lièvre à course agile
Il en voit un second, il quitte le premier;
En rencontre un troisième, il poursuit ce dernier.
Son père, vieux routier, lui dit: " Jeune imbécile.
Quand on veut prendre un lièvr-, il faut n'en

[suivre qu'un.]
Pour en courir plusieurs on n'en attrape aucun.
A bien d'autres qu'à toi l'avis serait utile."

Ce chien raisonnait assez bien : e
Mais d'objets en objets la jeunesse étourdie
Aime & passer, et craint une étude suivie ;
Sans elle cependant on ne parvient à rien.

MOTS A DÉVELOPPER.

Lièvre. - Quadrudède très vif, t
timide et très agile, de poil entre gris i
roux, un peu plus grand que le lapinl-
a les oreilles longues et les pattes de
vant plus courtes que celles de derrière'

Routier. - Homme, animal devel
habile par une longue pratique, qui Coo
naît la finesse..

Imbécile.-Dépourvu d'esprit, de raisOo'

RÉFLEXION MORALE,

Un vieux proverbe dit: On ne courtP
deux lièvres à la fois, on risque de
attraper aucun. Ce proverbe et la leÇ
donnée par le chien à son fils vous POr
ront peut-être à réfléchir. Si vous pas
subitement d'une étude à une autrei
vous exposez à ne rien apprendre. Ai'e
travail n'a besoin de suite, d'applicat
continue, comme celui auquel vous to
livrez en classe, et qui a pour but de
velopper votre cœur, votre intellige ,
de vous donner les notions-qui vUs
ront très utiles plus tard. N'agissezr
avec précipitation ; soyez laborieux, P
sévérants; faites bien ce que vous ei
prendrez; finissez-le toujours. Sans 5W
on vous le dit plus haut, on ne parV
à rien. 1-

QUESTION DE GRAMMAIROE

La locution ALGR, OU PLUTOT A
DE, suivie d'un nom, est-elle correcte

Cette phrase : " La gracieuse lettre
M. l'abbé ** a dû vous faire belGg
de plaisir, malgré ou plutôt à cause de
post-scriptum," a été signalée comife .
pable d'un gros solécisme, et rec
aussitôt de la manière que voici : a
cieuse lettre de M. l'abbé ** a dd a
faire beaucoup de plaisir, malree ,St-
post-scriptum, ou plutôt à cause de ce
scriptum. Je vais essayer de prouver
n'y a pas là une faute, mais Peutà
une légère incorrection, préférable
longueur de la phrase correcte. d110 8

Lorsqu'un mot est sous la déPetld ellt
d'un autre mot, les grammairiens etit
que le premier est régime ou cOm'lPîél$ie
du second : régime, parce qu'il el' oi'
la loi ; complément, parce qu'il e' e
plète la signification. Il suit de là
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âr avoir un régime ou comp'ément,
'IOLt doit par lui même présenter à

Ce prit une idée nette et claire, mais sus-
te tible d'être complétée, et en mêmekrePs avoir le droit, par sa nature, d'ex-eCer sa domination sur un autre mot
bon deux conditions sont nécessaires.
av c , SOnt considérés comme pouvant

D des régimes ou compléments les
no s, certains adjectifs, quelques pro-
l s. les verbes et les participes, à quoi

be8 oute un très petit nombre d'adver-
r.més d'adjectifs, comme antérieure-

b é dendam ment, etc., et les adver-
de quantité ; d'autre part, peuvent

Sepoyés comme régimes ou com-
lg ents les noms, certains pronoms, les

ifs des verbes et tout mot pris sub-
4Yem~veent. Ce serait presque une irré-

qoce que de rappeler au lecteur ce
e.ntend par régime ou complément
Ildirect ou circonstanciel.

e 4s,grammairiens posent ensuite com-
h le générale qu'il faut donner à

4 mot le régime ou complément
Ul appartient. Appliquant cette rè-

onaux noms et aux personnes, nous di-

pie livre de Pierre, et non, le livre à
re ;

i de Paul, et non, celui à Paul
thevs Chevaux de mon père, et non, les

ux a mon père;
Oel1l de mon oncle, et non, ceux à mon

rn lquefois le changement de forme
es le sens. Ainsi une boite à plumes

PI% Pas la même chose qu'une bite de
, e une caisse à liqueurs n'est pas la

ScOse qu'une caisse de liqueurs.
tLree r e un nom ou un pronom peut

jeetifs la dépendance de plusieurs ad-
oqes, mais alors il faut que cette dépei-
4ini Ison exprimée de la même manière.

ei' d', o dira très bien : C'est un bon-
dis dare utile et cher à sa patrie ; tan-

elt on ne saurait dire : Cet homme est
et chéri de sa famille, parce que utileJon - et chéri veut de. Il n'y a ni excep-
Ceidifliculté.

er e règle s'applique également aux
' i âi l'on donne à plusieurs verbes

4l régime ou complément., il faut
us o0at de la même nature et présenté

4Ivalt ménme forme. Ainsi, les phrases
et es sont correctes : L'ennemi atta-
r rit la ville; ces navires entrent et

nt dans le port ; mais cellesci ne

le sont pas : Il attaqua et s'empara de la
ville ; plusieurs personnes entrent et sortent
de ce port chaque jour. On les corrige en
disant : Il attaqua la ville et s'en empara ;
plusieurs vaisseaux entrent dans ce port et
en sortent chaque jour. Citons cependant
les phrases suivantes : Il est établi dans
son presbytére comme une garde avancée
aux frontières de la vie, pour recevoir ceux
qui entrent et ceux qui sortent de ce royau-
me de douleur. (CHATEAUBRIAND.) Rien
n'est plus beau, à mon gré, qu'une vaste
maison rustique, dans laquelle entrent et
sortent par quatre portes cochères des cha-
riots chargés de toutes les dépouilles de la
campagne.. (VOLTAIRE.) Des milliers de per-
sonnes qui, avant moi, n'avaient point osé,
d'autres qui n'avaient pas pu, d'autres en-
ßn qui n'avaient pas songé à voyager, vont
s'y résoudre à mon exemple. (XAVIER DE
MAIsTRE.) La règle est violée, c'est incon-
testable ; or on ne saurait admettre que
de tels écrivains ne l'ont pas connue.
Peut-on supposer qu'ils n'ont pas remar-
qué leurs fautes ? Je le veux bien ; mais
j'incline à croire qu'à une incorrection
grammaticale ils ont préféré la contextu-
re de la phrase. Est-ce un exemple à sui-
vre ? La loi dit : Non.

Maintenant est-on fondé à soutenir que
l'on doit se comporter de la même ma-
nière à l'égard des prépositions ? D'a-
bord, une proposition peut-elle avoir vé-
ritablement un régime on complément ?
Je ne le pense pas. De sa nature, la pré-
position, mot invariable, sert unique-
ment à exprimer les rapports divers que
les mots ont entre eux, sans présenter,
par elle-même, une idée nette et claire,
sans exercer de plein droit une action
sur le mot suivant, sans avoir besoin,
elle toute seule, d'être complétée. Dirait-
on, pour m'arrêter, qu'en grec et en
latin les preépositions gouvernent tel ou
tel cas ? Cela n'est pas exact; car les hel-
lénistes et les latinistes savent très bien
quyn bon nombre de prépositions grec-
ques et quelques prépositions latines ne
veulent pas toujours le même cas, et que
ce cas dépend absolument du verbe qui
le gouverne réellement : voilà la vérité,
elle est en ma faveur. Il estdonc ration-
nel de considérer les différentes préposi-
tions comme destinées à former avec les
mots qui suivent les régimes ou complé-
ments indirects des mots qui les récla-
ment. Encore faut-il remarquer que sou-
vent les prépositions ne remplissent pas
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leur rôle ; ainsi dans il importe DE travail- idées opposées qu'elle exprime; c'est
ler, cet enfant aime A jouer, l'orateur cessa quelque chose, et je ciois que le Mérit
DE parler, les prépositions ne sont intro- de la concision compense au moinsc
duites que par gallicisme, car travailler qu'elle peut avoir de défectueux, sirt0ot
est sujet réel de importe, jouer est régime en comparaison de la phrase ainsi cor
direct de.aime, et parler régime direct de rigée: Cette lettre a dû vous faire beauCO0
cessa. (le plaisir, malgré son post-scripturn,.

Cela posé, on s'expliqne fort bien com- plutôt à cause de ce post-scriptum. VO'
ment il se peut faire que deux préposi- du reste, deux phrases entachées de
tions se suivent, ayant pour toutes deux même faute : Il était impossible (le 1.
un seul et même mot complémentaire, une plus charmante figure, un extér?.
et qu'on dise, par exemple : Ces orateurs plus simple et plus gracieux, un sour
ont parlé pour et contre le projet de loi ; le plus attachant, malgré et peut-étre a ca
verbe ont parlé a ici deux compléments d'une expression de tristesse pour a
exprimés de la même manière à l'aide dire chronique. (G. SAND.) Bientot
d'une ellipse, pour le projet, contre le pro- devint l'idole de la grande duchesse do
jet, et il en sera ainsi toutes les fois rière qui, malgré ou à cause de ses qua1o
qu'on se servira de prépositions simples, vingt-dix ans, aimait à la folie tout ce q
de viritables prépositions pouvant être était jeune et charmant. (E. SUE.) Cero
unies par une conjonction. Il a plu avant, si la saine morale réprouve à bon dr
pendant et après la fête ; j'agirai de la sorte les ouvres de ces deux auteurs, or
en vers et contre tous; revenez avec ou sans peut leur contester le talent de bien Wéc
votre frère. Qu'on essaie de corriger ces phras

Mais nous avons créé les locutions pré- comme le voudrait la grammaire, ja e
positives, c'est-à-dire des assemblages de ces écrivains ne consentiraient à 5i18
mots ordinairement formés d'un nom ou de pareilles difformités. r'd'un adverbe suivi d'une préposition Comment donc expliquer cette
simple, lesquels, disent certains grammai- rection presque forcée ? C'est que le let
riens, font l'office d'une préposition: tels impose ici sa loi. Dites à un sixième * il
sont, par exemplp, en faveur de, à cause traduire : Je ferai cela malgré vous ype
de, en opposition avec, contrairement à, etc. ouvre son rudement, puis il éc'rit :
Cette dernière allégation est vraie, lors- faciam, te invito. Par analogie s'il il
qu'une locution est la traduction littérale traduire : Je ferai cela à cause de 1o
d'une prépositiôn latine ou grecque; elle mettra : Hoc faciam, te volente. RécP:
est très contestable dans tout autre cas. quement, donnez-lui la phrase lat ra
Quoi qu'il en soit, on ne pas dire correc- Hoc faciam, te invito aut volente, il 1
tement : Ces orateurs ont parlé contre et entraîné à traduire : Je ferai cela l 1
en faveur du projet de loi, parce que le ou à cause de vous. C'est que le
verbe ont parlé aurait deux compléments malgré n'est pas une véritable préP
exprimés de differentes manières ; il en tion, comme à, de, par, avec, dans, .t
serait de même toutes les fois que le coin- il forme plutôt avec les mots qui S ce
plément d'un verbe serait formé d'une un membre de phrase indépendajtn f
préposition simple et d'une locution pré- que les latinistes appellent un abs ý,
positives suivies d'un seul et même nom absolu, et les Grecs un génitif . ,
ou pronom, ou bien de deux locutions parce que tous ces mots se mettenta er
prépositives terminées par une préposi- de ces deux cas; par opposition, eai
tion différente. On corrige la phrase yré- de sera traité de la même façon, et
cédente en disant : Ces orateurs ont parlé et l'autre seront considérés coimlme
contre le projet de loi et en faveur de ce valant à un adjectif ou à un partic1i9,e
projet, coriection qui n'est ni courte ni Enfin, une autre raison me se *
gracieuse. capable de fléchir la rigueur grat, 6,

Je viens donc de me condaminer moi- cale. Les deux mots en litige, m4 é5
même: il ne m'cn coûte pas d'en convenir, cause de, sont, non pas unis, mais site
mais avec certaines réserves. D'abord par ou plutôt; or la conjonction, OU, eat
la phrase : Cette lettre a dÙ vous faire beau- seule, a le privilège de produtre sotg'av1
coup de plaisir, malgré, ou plutôt à cause l'exclusion de ce qui la précède a 1 îee
de son post-scriptum, est parfaitement tage de ce qui la suit ; ainsi, daIres
claire ; elle présente à l'esprit les deux phrases: Il faut une force ou une ad
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kit'rare pour renverser ces obstacle: la La mer est rendue impralicable par uue barre

ouceur ou la violence en viendra à boat, qui règne le long de la côte. (RAYNAL.)
aConjonction ou exclut force pour lire
ceOrder rare avec adresse; elle exclut On barre les passages lorsq&of les garde et
u ur faire accorder viendra avec qu'on s'y retranche.
crcpourf (TRivoUx.)

%ece, e sorte que l'analyse sous-entend Les toits élevés de ces maisons sont formés de
ectif rare après force et le verbe vien- bardeaux de chêne et couverts de chaume.

pres douceur: ce sont des proposI- (H MÂRTiN.

ons elliptiques. Par conséquent, si' L'équipage eonsistait en trois bardos d'Auver-
.s malgré, je mets une virgule, si a la gne.

4eJOT)ction ou j'ajoute plutôt, l'exclusion (LE SAGE,)
8ient plus tranchée, l'ellipse apparaît Le basilic se nourrit de limaçons et d'insectes.

effort, et les yeux ni les oreilles, pas comme la plupart des lézards.
que l'esprit, ne s'en trouvent choqués. (DuMÉRIL.)

ýOY0ns sévères observateurs des lois Lors de l'établissemvent du christianisme, beas-

qerlrniaticales ; ce n'est certes pas moi coup de basiliques furent changées en églises,

M 'y opposerai, surtout en présence dont quelques-unes conservèrent l'ancien nom

s lTutilations sans nombre que de nos de ces monuments.

urs 11 fait subir à la langue française ;(ACADÉME.)
sne taxons as avec trop de rigueur La veine basilique proprement dite, celle sur

4'8eCarts qui se justifient par leur raison laquelle on pratique la saignée, est située à la
eat 'uisustifet pa eu'iir ari partie interne du bras, et nait au pli du coude,
re, et n'oublions pas qu'ici en parti- de la réunion des veines médiane et cubitale.
er la lettre tue et l'esprit vivifie. (BEsCIIERELLE.)

OLUTI1ON - Une préposition et une
T I.-lt -pp ne prente iées par Aujourd'hui pour les fusils de chasse, et en

Con osition exigent en général la grande partie pour les armes de guerre, on rem-

conjoni eg tplace le bassinet pir un nouveau système de per-

pétiOn du mot qui les complète; mais cussion.
eQUmbre de phrase malgré, ou plutôt à (BESCHERELLE.)

Sede son post-scriptum, ou tout antre En botanique, on appelle bassinet (ou bacinet)

blable, peut être toléré, quand l'idée une plante que l'on désigne vulgairement sous le

Schire, l'ellipse facile à concevoir, que nom de bouton d'or.

thrye en devient plus:concis, et que la I m'alla chercher un verre d'eau, tandis que
se correcte offrirait une répétition mn mère me bassinait le visage.

e ots désagréable. (J.-J. RoUssEAU.)

P. A. BEDUCHAUD. De quart d'heure en quart d'heure, les deux
battants ferrés de toutes les portes de Jérusalem
s'ouvraient. (L M RTINE.)

iCULTS ORTHOGRAPHIQUES. Par l'ouragan fouettée et battant les vitraux,

irepcalement l'attention des élèves sur la La pluie, en ruisselant, obscurcit les carreaux.
er (LcileetA'atntondsTlèe srEa.)

Qtgication des mots en italique.)

de Trente a ordonné la publication Btons immédiatement nos moutures et partons.

o bans, pour empêcher les mariages clan- Nous battons toute la plaine sans pouvoir trou-

(TRvOUX.) ver de gibier.

près de ma retraite, est un banc de rocher Parbleu, je le ferais mourir sous le bàton,

je Puis à mon gré m'asseoir ou me coucher. S'il m'avait soutenu des faussetés pareilles.

(LAMARTINE.) lMOLIÈRE.)
Ce navire a échoué sur un banc de sable. Nous nous battons, je blesse mon adversaire, et

(AcADÉMIE.) je prends aussitôt la fuite.

Age chair du bar est legpre, consistante et très Je suis las d'être bien-battu et mat nourri ; je
est classé parmi les poissons plats. vu reqenu opin nebe tj

P d(BEScHERELLE.) vous prie que noua comptions ensemble, et je
e apPlle bard *ne forte civiére dont on se vous demande mon congé. (REGNARD.)

t ,ur transporter des moellons, des pierres,
autres matériaux de construction. En Russie, les chasses en battue, fort divertis-

je Vis arriver un grand nombre de mulets char- santes pour la société qu'elles réunissent, ne pré-
gé8 de barre et de lingots d'argent. sentent comme chasses que de petits résultats.

(LE SAGE.) (L. ViàRD.)
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Le grand bau ou maltre bau sert à mesurer la
plus grande largeur du bâtiment, et à fixer les
dimensions des mats.

(ACADÉMIE.)
Le chien baud appartient à une race de chiens

courants, qui viennent de Barbarie, et qui sont
propres à la chasse du cerf.

Les chevaux arabes sont les plus beaux que
l'on connaisse.

(BUFFON.)
Je'vous ai dit le beau de l'aventure ; mais voici

le laid.
(ACADPMIE.)

Non seulement un propriétaire doit passer des
baux à long termes, mais encore il doit éviter delover trop cher, afin de iendre possibles les amé-
liojrations.

(J. DRoZ)
Les gens de mauvaise foi sont des pieds bots en

affaires ; ils marchent difficilement.
(POITEVIN.)

Le saumon se nomme vulgairement bécard (ou
beccard.)

Quand le dièse ou le bémol sont accidentels,
un seul bécarre suffit pour remettre la note à son
élévation naturelle.

(MILLIN.5

L'onde molle et silencieuse baignait le pied du
temple.

(CHATEAUBRIAND.)

On distribua aux prisonniers des beignets cuits
au so'eil et des oufs durcis.

(MiclAun.)

J. o. C.

Phrases à corriger.

1. Comme une meute qui a couru le
lièvre sans succès revient piteusement
vers le chasseur l'oreille basse, ainsi que
les bravi retournaient conifus et mortifiés
vers don Rodrigo.

2. Je connaissais depuis mon enfance
le médecin Jeanroi, vieillard de plus de
quatre-vingt ans, d'une probité peu com-
mune, et profondément attaché à la fa-
mille royale.

3. Pourquoi ne se sont-ils pas contenté
de s'attaquer à nous et à nos amis, de dé-
noncer notre impiété ?

4. Un homme influent est arrêté, les
meilleurs avocats sont chargàs de le pro
téger devant le magistrat pour empêcher
qu'il soit condamné à subir son procès
aux assises criminelles.

5. A ce moment, don Bosco reconnut
dans son agresseur un des détenus qu'il

avait autrefois caté,hisé dans la pris0o
de Turin.

6. Notre Renaissance s'est aussi PfN
duite lorsque le pays était sous le tal0
de quelques despotes, qui n'ont pas
des Mécène ; mais c'est l'amour de1
liberté, la haine de la tyrannie qui leor
ont servi d'aiguillon.

7. C'est une ode magnifique emnbrar
sant toute notre histoire et rappelant ,
plus beaux traits dans une langue que
M. F. n'a jamais parlé avec plus d'éner
gie et de richesse.

8. Rien de plus profitable pour la P
chrétienne que les nombreux exercise
de piété, la plupart indulgenciés, que ce
volume renferme. ll

9. O amour maternel, entre tous
sentiments bénis qui nous viennent di
Ciel, vous êtes le seul qui gardez VO
toute-puissance lorsque les autres se 500 -
flétris ou effeuillés...!

10. Privé du compagnon de sa vie'
lady ** reporta toute son affection.
ses enfants, et ceux qui l'ont conni
vent jusqu'à quel point elle s'intéreS#
à eux.

11. Les élèves, pour venir au secOU't
de leur Alma Mater, et lui donner 1
marque de leur reconnaissance, se
imposés des sacrifices héroïques.

12. Aussi un bon nombre des desceo'
dauts de ces expatriés voloutaires je'
ront-ils un rôle important dans la 'O'
velle patrie qu'ils se sont choisis.

13. Tout autre vue ne serait qu'un lenl
pour votre pays et une duperie P0"
vous-même.

14. En assez peu de temps, ses suco
dls à ses études, à son activité et à i
dévouement, lui avait acquis une "
breuse et lucrative clientèle.

15. Par ses études variées, ses r
facultés de compréhension, sa ménori
heureuse, sa dialecte serrée, et so ri e t
lucide et vif, il s'élève bien au-dessus de
cercle de sa pratique professionnelle, du
terre-à-terre des connaissances coifnl
nes.

Corrections.
1.. ainsi les bravi retournaiel.t'''
2. vieillard de plus de quatre»91

ans.........
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3. Pourquoi ne se sont-ils pas contendês Solution :

Remplaçons les élèves de la 2de divi-
qu'il ne soit condamné......... sion par des élèves de la première : nous

·.. qu'il avait autrefois catéchises... aurons en tout 24 élèves.
qui n'ont pas été des Mécènes.....

tr.a··.et en rippelant les plus beaux 816
as ... n'a jamais parlée........ .... Alors = 34 nombre de plumes

-en de plus profitable à la 'piété 24

?ertienne que les nombreux exercices que recevra chaque élève des plus ins-
elerms dans ce volume, et à la plu- truits.

gendesquels sont attachées des indul-
ences. 34

I. -·... vous êtes le seul qui garde~sa Et = 17, nombre de plumes

t e'Puissance, ou seul, vous gardez votre 2
lte-pissance...... que recevra chaque élève des moins ins-

... qui l'ont connue ......... truits.
2.se sont imposé...

. qu'ils se sont choisie. 1V. Un champ de 79 arpents a été ven-

3Toute autre vue...... qu'un leurre... du $542, y compris la récolte, estimé à

... dus à ses études..... lui avaient $68. A combien revient l'arpent de terre

3......... .nue ?
.sa dialectigue serrée...... Réponse : $6.

J. O. C. Soluion :

PROBLÈMES DIVERS.

Ue somme de $238 est distribuée
'ViîaPortions égales aux pauvres d'un
i. e ; ces derniers sont au nombre de

quelle est la part de chacun ?
Donse : $17.

Solution ;

$238
= 817.00, part de cha-

le pauvre

d&'• Conbien y a-t-il de verges de drap
ue pièce'qui a coûté $108.80, si le

e1de la verge est de $3.20 Y.
Ponse : 34 verges.

$108.80

de m$3.20ges demandé.

$542 - $68 = $474,
sans récolte.

474
- - $6,

79
pent de terre nue.

valeur du champ

valeur d'un ar-

V. On a un panier de 240 pommes, un
second de 265, un troisième de 284, et un
quatrième de 229. Il s'y trouve 106 pom-
nies de pourries, et l'on veut -distribuer

le reste par égales portions entre 38 per-
sonnes. Trouver la part de thaeAne.

Réponse : 24 pommes.

Solution :
240+265 +284 +229 = 1018

contenu des 4 paniers.
1018 - 106 = 912 = ce qui

pommes saines.
912

pommes,

reste de

4 n= 24 pommes, part de

chaque personne.

il achète, une boîte contenant 816
ea Pour les distibuer aux élèves de

Int d iisions d'une école les plus
k1ft rutSau nombre de 9, auront chacun

part double de celle de chacun des
4ej ._qui sont au iiombre*de 30. Com-

géeplumes aura chaque élève.?,
Ponse : 34 et 17.

VI. Une balle'tde laine de 186 livres
coûte 893. A combien revient la livre ?

Réponse : 80.50.
Solution:

$93.00
-- = $0.50, ce que coûte

186
la livre de laine.
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VII Un fermier estime qu'il a encore
48,000 livres de foin à faire consommer;
il a 10 chevaux à nourrir, et il veut que
ce qui lui reste dure 200 jours. Combien
devra-t il donner de foin par jour à cha-
que cheval?

Réponse 24 livres.
Solution :

48000
- - = 4800 livi es, ce que

chaque
jours.

cheval consommera en 200

4800
-= 24 livres, ce

200
consommera par jour.

qu'il

VIII. 28 moissonneurs et 16 moisson-
neuses ont reçu $460.80 pour 16 jours de
travail ; la journée d'dn moissonneur a
été payée double de celle d'une moisson-
neuse. Quel a été le gain de chaque per-
sonne par jour ?

Réponse : 80.80 et $0.40.
Solution :

En remplaçant les 16 moissonneuses
par des moissonneurs, nous aurons en
tout 36 moissonneurs:

$1460.80
- = 12.80, gain

36
moissonneur pendant 16 jours.

$12.80
- = $080, gain
16

moissonneur par jour.
Le gain d'un moissonneur étant

ble de celui d'une moissonneuse :

d'un

d'un

dou-

$0.80
--- = $0.40, gain d'unè

2
moissonneuse.

J.O.C.

Pensées diverses.

Il y a trois choses à consulter, savoir: le juste,
l'honnete et l'utile.

(MARMONTEL.)
Quand on ne trouve pas scn repos en soi-même,

il est inutile de le chercher ailleurs.
(Louis VEUILLOT.)

LECTURE POUR TOUS-

Feuilleton du "Journal de l'Instruction pablie

ZACHARIE LE MAITRE D'EOOý

DEUX\IÈME PARTIE

AURORE
VI

Le trajet fut silencieux. Il régnait
pas de la curiosité entre ces braves 0'l
rapprochés par Croisic, mais une 0
tion sourde, inavouée. Chacun se
tait le cœur gros ; les regards se
saient comme s'ils redoutaient de 5
plir de larmes en se rencontrant. C,

Lorsque l'Homme à la Peau-de-' e
et ses amis se trouvèrent dans la gra ,
salle, Antoine ouvrit la porte de la e
bre dont nous avons parlé, et y POe5
doucement par les épaules les je%1 ,
filles et le jeune garçon arrivés le 1 1let

Il prit ensuite la main de Zacharie t
la serra fortement, comme s'il yo il
lui communiquer du courage, Puifer
l'entraîna dans la chambre dont il e eut
ma la porte après q'Angélus et'
franchi le seuil.

" Zacharie, dit-il, Zacharie, voici Le
ton frère ; embrasse ta sour Coleto'
n'oublie pas Moucheronne ! " 1

1I y eut entre les acteurs et les té0%lé
de cette scène un indescriptible élaq
lé de sanglots, d'étreintes et dé balg as
Puis à cette émo!ion violente slc i,
l'attendrissement ; chacun s'étOt '
s'émerveillait fille é la0 eC

&L Quoi ! cette belle fleétait lcir
effaroucheuse de chèvres et bracO0 des-
de poules 1 Cette autre si pâle, si 01 -
te, si jolie, était Moucheronne, que 051
charie porta tant de fois dans ses b, il
Et Sabin I Sabin, c'était ce gars i oit
intelligent et clair, dont la voix so tt
franche, dont le cour battait fort 1 î it
eunesse active, pure, instruite, suc ,8 1

'enfance misérable et vagaboldlo pe
mendiants des Pierriers avaient, Co e-
dans les contes de fée, dépouillé leu àe'
veloppe grossière, animalisée, PlOu1tfrir
venir ces fiers paysans, ces modeste
sans I '
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Avec, le sentiment de la transformation
OPérée grandit dans l'âme de tous la re-
Conaissance pour l'auteur de ces mer-
'eilles de la charité, de l'abnégation ;

acharie Sabin, Colette et Moucheronne

b Jeterent dans lés bras de l'Homme à la
ceau-de-Bique.

Ah ! merci, merci, leur dit Antoine,
J avais perdu mon âme et vous me l'avez
1adue. J'avais oublié de pleurer, et desares coulent sur mes joues......''

'Oreomme à la Peau-de-Bique ouvrit la i
?te8 de la chambre, et, voyant la sou-

Piete fumante sur la table, et les convives
rangés auour, il s'écria

table ! à table !'
O. mangea si l'on put, car la joie

ffait un peu les convives d'Autoine.

s18 enfants oubliaient même les frian-
y :es Pour regarder de leurs grands yeux
Roncle et les tantes qui arrivaient de loin

klenter .le nombre de ceux qui les
taient.
A41 dessert on servit du vin vieux, et
ad les verres furent remplis, Antoine

selea .
lecAu nouveau propriétaire des Pier-
ers dit-il, au petit Antoine, mon filleul,

t je l'offre comme dragées de bap-

,,Angélus et Zacharie, étant ses tuteurs
u5 rels, jouiront des revenus jusqu'à sa
jorité. Je les prie seulement d'y

&a"cèr Sabin, Colette et Moucheronne.''
I onme à la Peau-de-Bique enleva

t ant dans ses bras et le plaça sur la

b ais le tour, dit-il, chacun ici te doit
baiser.

Qui paiera notre dette ? deman-
lt Angélus et Zacharie.
.Ne comptons pas, dit Croisic, je vous

ais redevable... Vous m'avez fait aimer
ti res, et vous m'avez donné la foi

Ieu."
RAOUL DE NAVERY.

BIBLIOGRAPHIE

Sociétés seerêtes et la Société, ouphiloso-
->'1" de lhistoire contemporairne, par le

. Deschamps. Tome troisième:
'te$ et documents recueillis par M.
audio Jannet. Fort volume in-8 de

y 703 pages. Prix : $1.88* -
Oudin frères, éditeurs. Mont-

> eL'omplet, 3 voL in-8. Pix $5.6W.

réal. J. B. ROLLAND& FILS, librai-
res-dépositaires.

Extrait de la préface de ce volume
" Les notes et documents que nous publions au-

ourd'hui forment le complément de l'ouvrage du
Père Deschamps.

" Fidèles à sa pensée, autant qu'il était en nous,
nous n'avons cessé de recueillir les aveux et les
témoignages, émanés des sources les plus diver-
ses, qui, dans ces dernières années sont venus
confirmer ses appréciations et ses récits.

... ... Nous avons également suivi jour par
our, les traces de la part prise par la Franc-
Maçonnerie à la grande lutte engagée contre
l'Eglise en Espagne, en Italie. en Belgique et
surtout dans notre Franco. La place qu'elle tient
ostensiblement dans le gouvernement de la troi-
sième république, la pénétrat on de toutes les for-
mes de la vie sociale à laquelle elle se livre sous
nos yeux, ne confirment que trop les déductions
tirées p'ar le P. Deschamps, avec tant de perspica-
cité, de l'analyse des priuc&pes intérieurs de la
secte.

" La mesure de son action et ses procédés varient
cependant selon les dilférents pays. Le tempé-
rament particulier des peuples y apporte des mo-
difications que l'observateur impartial doit cons-
tater. Aussi avons-nous consacré dans ce volume
une série de chapitres aux sociétés secrètes en
Angleterre, aux Etats-Unis, au Canada, en Irlan-
de, au Brésil et dans les républiques de l'Améri-
que du Sud. Nous les avons étudiées aussi dans
les événements d'Orient. Enfin nous avons saisi
leurs manifestations extrêmes dans les récents
attentats des Anarchistes.

.......L'autorité de l'ouvrage les Sociétés seerèles
et la Société est aujourd'hui consacrée pouvons-
nous dire, par les hautes approbations qu'il a ob-
tenues dans l'épiscopat et dans le monde politi-
que. On eD jngera en lisant quelques-unes des
lettres que NN. SS. les évêques ont daigné nous
adresser à l'occasion de sa deuxième édition."

La vie de NYotre-Seigneur Jésus-Christ racon-
tée aux enfants, texte revu par un théo-
logien, avec lettre et approbation de
Mgr Lachat, évéque de Bale. Ouvrage
orné de 76 belles gravures sur bois et
de 4 chromo-lithographies; 1 vol. in-18
cart. Prix 45 cents. Einsiedeln, Ben-
ziger frères, éditeurs. J. B. ROLLAND-
& FILS, libraires-dépositaires.

Lettre de Mgr Lachat aux éditeurs:
Après avoir fait examiner le charmant petit

livre que vous vous proposez d'éditer en français,.
sous ce titre : La vie de Notre-Seigneur Jésus-
Christ, racontée aux enfants, je suis heureux de
pouvoir garantir la pureté de la doctrine et les
excellents résultats qui seront produits par la
diffusion de cet ouvrage. Laissez-moi vous féli-
citer sincèrement pour le choix et la belle exécu-
tion des gravures qui ornent le texte. Les princi-
pales scènes du saint Evangile, les lieux mémo-
rables de la Palestine, aussi exactement retracés,
ne manqueront pas de graver dans l'ame des
jeunes lecteurs de salutaires et impérissables.
souvenirs,
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lerons élémentaires de Logique pratiue,
spécialement rédigées pour les pen-
sionnats, par l'abbé Sylvain. Ouvra-
ge approuvé par Mgr l'archevêque
d'Avignon ; I vol. in-18 cart. 30 ets.
J. B. ROLLAND & FILS, libraires-
éditeurs.

Voci des pages qui viennent modestement se
présenter aux personnes vouées à l'enseignement
et à celles qui vont finir leur éducatien.

Dépouillées de toutes les divisions et de tous
les tormues scientifiques, afin de ne pas effrayer
une joune imagination, remplies de conseils pra-
tiques dus à l'expérience, réduites aux questions
qui ont un rapport direct avec la vie ordinaire,
ces pages ne sont pas le fruit de la science : il y
a eu presque plus de bonheur que de travail à les
réunir.

Elles ne prétendent pas non plus rendre sa-
vants ceux qui les étudieront ; leur but en s'of-
frant à la jeunesse pour qui elles furent unique-
ment rédigées, est de donner un peu plhs de for-
ce à la volonté et peut-être d'arrêter la mobilité
de leur esprit.

Lisez, étudiez jusqu'à la fin ; accueillsz ces
leCons avec l'avidité du chercheur d'or, ramas-
sant, malgré leur grossièreté apparente, toutes
les parcelles de terre qu'il soupçonne recéler un
peu de la poussière qu'il ambitionne

Je n'ose pas vous dire : il y a de l'or dans ces
pages ; mais telles qu'elles sont, vous saurez, si
vous le voulez, vous les rendre utiles. N'est-ce
pas le rayon de soleil, qui donne à la goutte de
rosée l'éclat du diamant ? (Extrait de l'Avant-
,propos,
Traité de litérature française, à l'usage de

la.jeunesse, par une religieuse Ursu-
line du Sacré-Cour ; 1 vol. in-12,
cart, 30 ets. J. B. ROLLAND & F[LS'
libraires-éditeurs.

l'introduction de cet ouvrage dans un grand
nombre de maisons d'éducation des plus impor-
tantes prouve son mérite et son utilite.

Il est divisé en trois parties et comprend
Io. Un précis de logique ; le style, ses qualités

et ses ornements..
20. Les divers genres de composition : la des-

cription, l'amplification, la narration, la lettre et
le discours oratoire.

3. Les règles de la versification et la définition
des différents poèmes : poésies fqgitives, petits
poèmes et grands poèmes.

L'auteur s'est attaché surtout à la précision et
à la clarté, qualités si nécessaires dans les traités
élémentaires et néapmoins si rares. A-t-il atteint
son but ? L'accueil ai favorable fait à ce travail
est la meilleure réponse à cette question.
La librairie J. 13. ROLLAND & FILS

vient d'ajouter à son fond d'ouvra
ges classiques une édition illustrée
des Fables de La Pontaine; i vol. in-
18 cart. Prix : 20- cts.

Il ne nous appartient pas de faire l'éloge des
'fables de La Fontaine ; disons cependant que cet-

te nouvelle édition se recommande surtout par se
nombreuses notes et par la cor'ectin du te
Nous ne doutons pas que le prix rsduit aut
elle est offerte ne la fasse adopter pir un grS
nombre de maisons d'éducation.
Méthode de lecture et de trononciation, P c.

parée d'après la méthode de L-
Michel, pour les écoles éléme ntaâ 1
par MONTPETIT et MAROUETTE 1
in-18 br., illustré de 63 vignetteo'
livre de l'élève, la doz. 40 cts. ; îiVredN
maître, chaque exemplaire 10 &"'
Montréal: J. B. ROLLAND & FI
libraires-éditeurs, 12 et 14, rue
Vincent.

Avec l'introduction dans l'enseignement d'tO
nouvelle série de livres de lectures, il fallait Co
me livre préparatoire à la lecture de cette
une méthode de lecture et de prononciationsYors
ple, facile et basée sur une synthèse à la
de toutes les intelligences. MM. Monpetit et îr
quelte ont eu une heureuse idée en adopta,bdi
système de la méthode Michel, qui est aujour' eo
en usage dans toutes les écoles, en Franc
Belgique et en Suisse, et qui ne manquera P et
remplcer ici les autres syllabaires ou alpha
du moment que cette méthode sera connue.. le

La méthode suivie par les auteurs pour miti
enfants à la connaissance des lettres et des 10
est appuyée sur les lois mômes de la
et par une gradation insetisible mène e.
fant depuis la lettre A jusqu'à la lecture coura

Pour captiver encore davantage l'attenti ,i-
enfants, les éditeurs ont enrichi le texte de 4e
gnettes représentant en gravures les lettres
sons qui pourraient offrir quelque difficulté dO
nonciation. fo
Cette méthode sert aussi de préparation à l'04

re et à la connaissance des chiffres.Quelques1lo
d'écritures mises en rapport avec les dif, . e
leçons, préparent à la lecture des manUr ,0
simplifient d'une manière sensible les di1 ctte
que les enfants éprouvent d'babitude pour c e
etude, et les chiffres qu'ils lisent au bas de hS'.
page, les habituent peu à peu à n graver l
leur dans la mémoire.

Au point de vue typographique, disn yi.
l'impression forme un digne cadre à la la
C'est clair, net, et il fait plaisir de jeter le
sur ces pages si bien imprimées avec des -Wis
tères neufs. Le tout ensemble est un vérie
livre de l'enfance et l'on ne peut offrir qt er
félicitations aux auteurs et aux éditeurs sur ls
entreprise et le soin qu'ils ont apportée
mener à bunne fin.

Dictionnaires et Encyclopédie'

ALEIANER, Planche et Defau
Iionnairefrançais-gret, in2 re

BÉNeis : Dictionnaire classigue 0 e,
franeais, historique biograPl ëit
géographique, -etc. -Nouvelé edicg
augmentée. de toutes'lesA xu 1 at
tions faites à la dernière édit'?
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dictionnaire de l'Académie ; In-12
cart-.................................. 80c.
e méme, édition illust,ée de plus de
2,000 gravures instructives ; in-12
cart........ .............. 90c.

RcCiIERELLE: Dictionnaire grammatical et
usuel desparticipesfrançais; in-] 2. 30c.

Imême, cart........................ 50c.
SCEIREL LE (ainé> : Dictionnaire national

Ou dictionnaire universel de la lan-
gue française comprenant la biogra-
Phie, la géographie, etc.; 2 vol. in-4,demi-rel. chagrin............... $15.00
icirnaire usuel de tous les verbesfran-
rais tant réguliers qu'irréguliers ; 2
vol. ii-8............................... $3.00

SCER ELLE, je une (H.); Dictionnaire c!as-
9igue de la langue française, le plus

exact et le plus complet de tous les
Ouvrages de ce genre, et le seul où
l'on trouve la solution de toutes les
difficultés grammaticales et généra-
lement dé toutes les difficultés inhé-
rentes à la langue française, suivi
d'un dictionnaire géographique, his-
torique, biographique et mythologi-
que ; I vol. gr. in-8, relié en toile,
$3.75 ; relié demi-chagrin ..... $4.00

ILLET : Dictionnaite universel d'histoire
et de géographie, contenant .l'hstoire
Proprement dite, la biographie uni-
verselle, la mythologie, la géogra-
Phie ancienne et moderne, etc.; gr.

.. 1-8 demi-rel. dos en cuir...... 86.50
bitcionnaire universel des sciences, des
lettres et des arts, comprenant les
Sciences métaphysiques et morales,
les sciences mathématiques, physi-
ques, naturelles, médicales, occultes,
etc. les lettres : grammaire, rhéto-rique, poétique, etc. ; les arts: beaux-
arts, arts d'agrément, arts utiles, etc.,
etc.; I vol. gr. in-8, demi-rel., dos en
C uir... ........................... . . $6.50

ITON ET GRIMAUx: Dictionnaire anglais.
franrais et franais-anglais, composé
Sur un nouveau plan d'après les tra-
vaux d'Ogihie, de Worcester, de

ebster, de Johnson, de Bescherelle,
de Littré, etc. ; 2 vol. gr. in-8, br'.

o .5-00; relié, dos en cuir......... $6.50
Encyclopédie populaire, contenantdictionnaire français, avec tous les

'n.Ots techniques, etc., biographie,histoire, géographie, architecture,
Bchnolgie, inventions, sciences phy-
etcues, mathématiques et naturelles,

c., etc. ; I très fort volume gr. in-8

de 2,300 pages, à deux colonnes, rel.
toile .................... 810.00

Dictionnaire de l'Académie française, 7e
édition, dans laquelle on a reproduit
pour la première fois les préfaces des
six éditions précédentes; 2 vol. in-4,
demi-rel. chag............ $12.00

Dictionnaire universel théorique et pratique
du commerce et de la navigation. NIAR-
CHANDISES : Production, description,
provenances et débouchés, etc. GÉo-
GRAPHIE ET STATISTIQUE COMMERCIALES.
- MÉTROLOGIE : monnaies, poids et
mesures, etc.- CoMPTAnLITÉ : tenue
des livres, arithmétique commer-
ciale.-DRoIT COMM ERCIAL.-NAVIGA-
TION.- DOUANES.- ECONOMIE POLITI-
QUE, COMMERCIALE ET INDUSTRIELLE ;.
2 très forts volumes gr. in-8 de plus
de 1,400 pages chacun...... $12.00

Encyclopédie defamille : Répertoire général
des connaissances usuelles, publié
avec le concours de savants, d'ar-
tistes et de gens de lettres ; 12 vol.
petit in-8....... ........ ........... 812.00

FLEMING ET TIBBINs : Grand dictionaire
anglaisfrançais etfrançais anglais, ré-
digé sur les meilleures dictionnaires
publiés en France et en Angleterre -
2 forts v. in-4,.demi-rel. chag. $15 06

GRovEs: A Greek and English Dictionnary,
comprising all the words in the writ-
ings of the most popular Greek au--
thors with the difficult inflections in
them; in-8, rel. basane......... $2.00

HOCQUART : Petit dictionnaire de la langue
française suivant l'orthographe de
l'Académie ; iïi-32 cart........... 30c.

LACROIX : Dictionnaire industriel à l'usage
de toutle monde, ou les 100,000 secrets.
et recettes de l'industrie moderne ;
2 forts volumes in-1 2, rel. toile. 85.00

LAFAYE (B.): Dictionnaire des synonymes de
la langue française, avec une introduc-
tion sur la théorie des synonymes ;
gr. in.8, demi-rel. chag ........ $7.0(

LAROUSSE : Nouveau dictionnaire de la langue
française, par P. Larousse. Edition
mise en harmonie avec la dernière
édition du dictionnaire de l'Académie.
et illustrée de 1,500 figures ; in-18,.
cart..................................... 80c.

LITTRÉ (E.); Dictionnaire de la languefran-
çaise; 4 vol. in-4 825.00 ; demi-rel.
chagrin............................. $33.00

- Supplément au dictionnaire de la lan-
gue française; I vol. in-4, br. $3.00 ;
demi-rel. chag...... ......... $4.00
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-Dictionnaire de la langue française,
abrégé du précédent, augmenté d'un
supplément biographique, mytholo-
gique, historique et géographique,
par A. Beaujean ; 1 vol. in-8, demi-
rel. chag ...................... $4.50

'NoÊL, Dictionnaire latini-français; in-8,
rei. basane..................... $2.25

- Dictionnaire français-latin,; in-8, rel.
basane.........................$Q-2Q25

- Gradus ad Painassuin, on nouveau
dlictionnaire poétique latin-français;
in-8,riel. toile $2.00; î-el.basan-. $-2.25

'NUGENT N iouveau diclionîzaire frinçais-
anglais et anglais-français, il l'usage
des écoles ; in-18, rel. toile .... c.

PIGEONNEAU : Manuel encyél-opédziq!ie du
commerce, histoi re, géo-rapui et écc-
nomie commerciales, comptabilité,

aritmet;ue, change , correspon
(lance, etc.; fort, volume mn-S de 1,77-2
pages, demi-reli1ure............ $8.00

IIiVAT-DESC-EL ET Foc ILLON : Diction-'
nai .rdgénéral des sciences théoriques et
appliquées, conmprenanît les mathérna-
tiques, la plîiy.iq'îe et la chimie, la
mécanique, la technologie, l'histoire
naturelle, la médecine, l'agriculture,
e. -; 21 vol. gr. iiî;8 de 92620 pages à
2colonnes, illustré de 31000 gravu-

redmi-rel. chan-rini..... * $12.00
-QUITARD : Dictionnaire des Rimes, précédé

d'un traité complet de Ver-sification
JIIrel. toile---------------.63c.

]ROBERTSOX : 'Dictionnaire de prononciation
anglaisi in-1 2, rel. toile------..$1.251

En vente à la librair-ie

J. B. ROLLAND & FILS,.
1 w et 11, rue Saint-Vincent,

Montréal.

SIITUAIMON DIENANDÊE.
0O

Une institutrice ayant une longue expérience dans l'en-
seignement, munie d'un diplôme d'école modèle de l'Ecole
Normal Laval, et possédant des certificats de première
classe, sera disponible à la fin de laprésente année scolaire.

MLLEc ELISE SHELLING. Inefftutrice,
ST-NORBERLT D'ARTHÂBA5KA.

INSTITUTEUR DISPONIBLE.
Un instituteur muni d'un diplôme d'école modèle, et

ouvant enseigner le français e t i anglais. se chargerait de
ldirec tion d'une école, soit à la ville soit à la campagne.
Pour plus amples informations, salresser au soussigné.

J. C. MICHIAUD, Inatituteur,
Ste-Mélanie d'Aillebout.

Dr A. A. FOUTCHER
Chirurgien oculiste, et auriste de lHôpital Notre-Psd

Montréal.

]BUREAU ET RÉSIDENCE: 82. RUE SA1N-Deý'

Consultation : De uiidi ià trois heures9.

PU-RE CDMPOSITON D'ARDOISEle
P-ousr fabriq uer soi-fll';»tl et à peu (lefiasP

tableaux noirs Ipouri écoles, etc.
Il faut se rappeler que la PURE COMPOSITTIO?1 WDOISE, manufacturée pairC. MONGEON & CIE, de MOlltl;or

par sa nature même, dépose au fond des vases qui l
tiennent ; aussi est-il absolument indispensable pourObel
une surface réussie, d'agiter avec soin le liquide a fini11 ï
pinceau doux dont vous vous servez soit imrglwo
partie solide; vous app liquez alors la Pitre fJo,aP 0g
di'Ardoise sur la planche, le mur ou le tableau que
voulez noircir. gOa0Ne versez pas une portion du liquidle avant qllt
hien mêlé, et conservez-le dans le même état pen dant1
l'opération. Si c'est une planchette ou un tableau bO
vous voulez ýcouvrir, vous donnez <l'abord du Oltipuis une troisième couche très légère, cela donne 5

11
vail un fini agréable. 1Si vous opérez sur un mur, trois couches sont néçee ;
à cause de la pénétration. Après chaque appliction' der
légèrement avec du papier sablé, mais non pas aprèS la
nière couche.

On peut aussi employer la Pure ('omsèsto
pour couvrir les murs d'écoles, les tatteaux de b"
papier, le plâtre, la tôle, le ferblanc, etc. covr1
Une chopine, en donnant une couche, peutcor'

pieds. Prix $1.00, eune inte, en donnant une couche, peut couvrir 150 P

Un demi-gallon, en donnant une couche, peut couyaw
.pieds. 'Prix $4.0O.

Tabicaus ardoihé avec la Pure Compo8'si0ioa d"e
slur toile, un côté et monté sur rouleau, de 36 x e6 Pil

à $1.50) chacun. 
9Le' nmême, ardoisé des deux côtés, dont l'un réglé p

la musique, $2.25.
flreeue.pour tîlleaux noirs, $2.00 la douzaine. -
Craie peur tabk- tux noirs, ronde, en boite de 103

- - - carrée, en boîte de 4

Dépt àlaLibai»;e J. B. ROLLAND & FI1',$,

Nos 12 et 14. rue Saint-Vincent, MODtr

*JOU ]MNÂALX

DE L'INSTRUCTION PUBLI$
Orgaae de& Instituteurs catholique# de la Provi1w di

,Qudbic.

P.ARAISSANT LE ter DE CHAQU BMI

PAR LIVRAISON DE 32 PAGES. -

J. B. ]ROLLAND &r

Nos 12 et 14, rue St Vincent, Montréal. 0
Le ' d'abonnement n'est nue D'UN DOI3JA' P Ob'#
ayaleiavance et D'UN DLLAR ET DEIM I Il e
la fin de l'année.
N. B.-Les annonces pour "' de mande d'ntttno a#
situations demandées," seront publiées pur1 Prl

$1.50, et $1.00 seulement pour les abonnesru ;I
autres annonces seront insérées au prix de 1
ligne pour ohaque insertio.

ý2 'a 6


